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Introduction 

 
 
Abraham, le père de la foi, a eu plusieurs enfants 

dont deux principaux : Yishmael et Yitzhak. Ces 

deux derniers, ainsi que d’autres enfants qu’il a eus 
avec Qetourah, ne devaient pas rester ensemble 

afin de préserver Yitzhak de toute corruption. Ces 
enfants représentent deux générations. Yitzhak est 
la génération des héritiers et Yishmael, la 

génération des déshérités. Ces deux groupes 
d’enfants représentent le blé et l’ivraie.  

 
En méditant la parabole du blé et de l’ivraie, nous 

remarquons que lorsque le blé eut poussé et donné 

du fruit, l’ivraie parut aussi. Il est vrai que lorsqu’il 

y a un réveil spirituel divin dans une assemblée ou 
dans un service (ministère) l’ennemi suscite aussi 
un faux réveil avec de faux ouvriers, de faux frères 

qui se cachent parmi nous. 

 
Le blé et l’ivraie se ressemblent tellement que c’est 
seulement à la maturation de leurs fruits que l’on 

peut voir la différence entre les deux plantes.  

 
« Vous les reconnaîtrez donc à leurs fruits. » 
Matthaios 7:20  

 
Notons que ce ne sont pas les dons de l’Esprit qui 

nous permettent de faire la différence entre le blé 

et l’ivraie, mais c’est le fruit de l’Esprit dont il est 

question dans Galates 5:22. Les assemblées de 
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Corinthe, bien qu’ayant reçu tous les dons de 

l’Esprit, étaient remplies de faux frères et de faux 
apôtres : « Car de tels hommes sont de faux 

apôtres, des ouvriers trompeurs qui se transforment 

en apôtres du Mashiah. Et cela n'est pas étonnant, 

car Satan lui-même se transforme en ange de 
lumière. Ce n'est donc pas une grande chose si ses 

serviteurs aussi se transforment en serviteurs de 

justice. Mais leur fin sera selon leurs œuvres. »        

2 Corinthiens 11:13-15  
 

Le déguisement et l’imitation sont la spécialité de 
Satan et de ses ministres. Il n’est donc pas étonnant 
que dans un premier temps, les chrétiens prennent 

les faux frères pour de vrais frères et sœurs. Dès 
que le Seigneur nous montre qu’une personne fait 

partie de la génération de Yishmael, il faut procéder 
à la séparation.  

 
« Ne portez pas un même joug avec les incrédules. 
Car quel rapport y a-t-il entre la justice et la 

violation de la torah ? Mais quelle communion y a-
t-il entre la lumière et la ténèbre ? Mais quel accord 

y a-t-il entre Mashiah et Bélial ? Ou quelle part a le 

fidèle avec l'incrédule ? Mais quel accord y a-t-il 
entre le temple d'Elohîm et les idoles ? Car vous êtes 
le temple de l'Elohîm vivant, selon ce qu'Elohîm a 

dit : J'habiterai et je marcherai au milieu d'eux. Je 

serai leur Elohîm et ils seront mon peuple. C'est 
pourquoi, sortez du milieu d'eux et séparez-vous, 
dit le Seigneur. Ne touchez pas à ce qui est impur 

et je vous recevrai avec bonté. Et je serai pour vous 

un Père et vous serez pour moi des fils et des filles, 
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dit le Seigneur Tout-Puissant. » 2 Corinthiens 6:14-

18  

 
Après avoir connu plusieurs rébellions et trahisons 

de la part des personnes que le Seigneur m’a permis 
de former, je me suis demandé pendant des années 

ce que le Seigneur voulait réellement m’enseigner.  
Lors d’une mission en Centrafrique (du 11 au 26 mai 
2021), j’ai compris que ces personnes ne devaient 

pas hériter de toutes les belles choses que le 
Seigneur accomplit parmi nous, car certaines 

d’entre elles font partie de la génération de 
Yishmael. « Mais que dit l'Écriture ? Chasse l'esclave 

et son fils, car le fils de l'esclave n'héritera 
jamais avec le fils de la femme libre.» Galates 

4:30 

 
Ce livre a pour but d’encourager premièrement les 
personnes qui vivent toutes sortes de trahison de la 

part de leurs proches, puis deuxièmement, la 

génération de Yitzhak, c’est-à-dire des fils et des 

filles dans la foi qui sont des héritiers du Seigneur. 
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Chapitre 1 

La génération d’Éliy`ezer 
 
 

« Après ces choses, la parole de YHWH vint à Abram 

dans une vision en disant : Abram, n'aie pas peur, 
je suis ton bouclier, ta grande et infinie 
récompense. Abram répondit : Adonaï YHWH, que 

me donneras-tu ? Je m'en vais sans enfants et le fils 
qui aura l'acquisition de ma maison c'est Éliy`ezer 

de Damas. Abram dit aussi : Voici, tu ne m'as pas 
donné de postérité. Voilà, le fils de ma maison sera 

mon héritier. Et voici, la parole de YHWH vint à lui 
en disant : Celui-ci ne sera pas ton héritier, mais 

celui qui sortira de tes entrailles sera ton héritier. Il 
le fit sortir dehors et lui dit : S’il te plaît, regarde 

vers les cieux et compte les étoiles, si tu peux les 

compter ! Il lui dit : Ainsi deviendra ta postérité. » 
Bereshit 15:1-5 
 
Abraham croyait qu’Éliy`ezer deviendrait son 
héritier parce qu’il était né dans sa maison. 

Éliy`ezer représente toutes les personnes qui sont 

peut-être nées dans votre ministère que vous avez 
formées mais elles ne peuvent pas hériter de vous 
car elles sont étrangères au Royaume. Cet homme 

était certes né dans la maison d’Abraham, formé et 
éduqué par lui, mais il était étranger. L’héritage ne 

devait pas aller à Damas en Syrie, il devait rester 

en Israël. 
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Éliy`ezer, un fils qui ne pouvait pas 
hériter d’Abraham  

 
Abraham était désespéré à l’idée de laisser son 

héritage à un étranger. Éliy`ezer signifie « El est 

secours ». Ce nom lui a été certainement donné par 
Abraham. Abraham croyait qu’avec la naissance 

d’Éliy`ezer, YHWH l’avait secouru en lui donnant un 
héritier.  
 

Éliy`ezer représente les personnes qui ne peuvent 
pas hériter de vous, non parce qu’elles sont 

méchantes, mais parce qu’elles ne sortent pas de 
vos entrailles. Éliy`ezer était soumis à Abraham, il 

a même été envoyé pour trouver une épouse à 

Yitzhak. Mais il était d’une autre semence. Sa 

mission était de trouver une femme pour celui qui 
allait hériter d’Abraham, c’est-à-dire Yitzhak.  
 

« Or Abraham devint vieux et très avancé en âge. 

YHWH avait béni Abraham en toutes 
choses. Abraham dit à son serviteur, l’ancien de sa 
maison, qui gouvernait tout ce qui était à lui : S’il te 

plaît, mets ta main sous ma cuisse, et je te ferai 

jurer par YHWH, l'Elohîm du ciel et l'Elohîm de la 
Terre, que tu ne prendras pas de femme pour mon 
fils parmi les filles des Kena'ânéens, au milieu 

desquels j'habite. Mais tu iras vers ma terre et vers 
mes parents, et tu y prendras une femme pour mon 

fils Yitzhak. » Bereshit 24:1-4  
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Éliy`ezer devait simplement assister celui qui avait 

la charge de continuer l’œuvre d’Abraham. C’était 
un fils adopté qui avait une mission bien définie. Il 

n’était pas né pour porter la charge d’Abraham, 

mais pour soutenir l’héritier légitime dans sa 

mission.  
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Chapitre 2  

La génération de Yishmael 
 
 
Yishmael dont le nom signifie « El entendra » était 
le fils ainé d’Abraham. Abraham croyait que YHWH 

l’avait entendu en lui donnant un héritier en la 

personne de Yishmael. Or, cet enfant était le fils 

d’une esclave et ne pouvait pas hériter d’Abraham.  
 

« Abraham dit à Elohîm : Si seulement Yishmael 
vivait en face de toi ! Et Elohîm dit : Sarah, ta 
femme, t'enfantera vraiment un fils et tu appelleras 

son nom Yitzhak. J'établirai mon alliance avec lui 
pour être une alliance perpétuelle pour sa postérité 

après lui. Je t'ai aussi écouté concernant Yishmael : 
Voici, je le bénirai, je le ferai porter du fruit et je le 

multiplierai extrêmement, extrêmement. Il 
engendrera douze princes, et je le ferai devenir une 

grande nation. Mais j'établirai mon alliance avec 

Yitzhak, que Sarah t'enfantera l'année qui vient, au 
temps fixé. » Bereshit 17:18-21 

 

« Car il est écrit qu'Abraham eut deux fils, un de 

l'esclave, et un de la femme libre. Mais celui de 
l'esclave fut engendré en effet selon la chair, et celui 
de la femme libre en vertu de la promesse. Ces 

choses sont allégoriques, car ce sont les deux 

alliances. En effet, l'une du Mont Sinaï, qui engendre 

pour l'esclavage, c'est Agar. Car Agar est la 
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montagne de Sinaï en Arabie, et correspondant à la 

Yeroushalaim d'à présent. Or elle est esclave avec 
ses enfants. Mais la Yeroushalaim d'en haut est la 

femme libre, et c'est notre mère à nous tous. Car il 

est écrit : Réjouis-toi, stérile, toi qui n'enfantes pas 

! Éclate et pousse des cris, toi qui n'as pas éprouvé 
les douleurs de l'enfantement ! Car les enfants de la 

délaissée seront plus nombreux que les enfants de 

celle qui était mariée. Or pour nous, frères, nous 

sommes enfants de la promesse comme 
Yitzhak. Mais de même qu’alors celui qui avait été 

engendré selon la chair persécutait celui qui était 
selon l'Esprit, il en est de même maintenant. Mais 
que dit l'Écriture ? Chasse l'esclave et son fils, car 

le fils de l'esclave n'héritera jamais avec le fils de la 
femme libre. C'est pourquoi, frères, nous ne 

sommes pas enfants de l'esclave, mais de la femme 

libre. » Galates 4:22-31 
 
Yishmael était certes le fils biologique d’Abraham, 

mais il ne pouvait pas hériter de son père car sa 

mère n’était pas la femme légitime. Comme il était 

de la semence d’Abraham, YHWH l’a béni et 

multiplié, mais l’héritage était réservé à l’enfant de 
l’Alliance.  

 
Yishmael représente toutes les personnes que vous 

pouvez former dans le Seigneur, mais qui 

n’hériteront jamais de vous. Elles sont appelées à 

partir loin de vous pour permettre à vos héritiers 

d’entrer dans leur héritage. Ce sont des enfants de 

l’esclavage. Ils sont esclaves du péché, de l’argent 
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et de toutes sortes de vices. Ils peuvent avoir une 

connaissance de la Parole du Seigneur, mais ils 

n’hériteront jamais du caractère de Yéhoshoua.  
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Chapitre 3 

La génération des enfants de 
Qetourah 

 
 
« Or Abraham prit une autre femme du nom de 

Qetourah. Elle lui enfanta Zimran, Yoqshan, Medan, 

Madian, Yishbaq et Shouah. Yoqshan engendra 

Séba et Dedan. Les fils de Dedan furent Ashourim, 

Letoushim et Leoummim. Les fils de Madian furent 

Eyphah, Épher, Hanowk, Abida, Elda`ah. Ce sont là 

tous les fils de Qetourah. Abraham donna à Yitzhak 

tout ce qui était à lui. Mais il fit des dons aux fils de 

ses concubines, et tandis qu'il vivait encore, il les 

envoya loin de son fils Yitzhak, du côté de l'orient, 

vers la terre d'orient. » Bereshit 25:1-6 

 
Après la mort de Sarah, Abraham va prendre une 

autre femme du nom de Qetourah. Ensemble, ils 

vont avoir 6 enfants et plusieurs petits-enfants.  

 

Abraham envoie les enfants de 

Qetourah loin de Yitzhak 
 
Abraham a usé de sagesse en envoyant loin de 
Yitzhak ses autres enfants. Il savait, en effet, que 
ces enfants pouvaient compromettre l’avenir de son 

fils Yitzhak. Comme il avait fait pour Yishmael, 

Abraham sépara Yitzhak du reste de ses enfants. Il 



18 
 

donna à chacun des dons, mais son héritage était 

pour l’enfant de l’Alliance.  
 

Parmi les enfants d’Abraham et Qetourah, il y avait 

Madian. Or les Madianites étaient devenus les pires 

ennemis des descendants de Yitzhak (Shoftim 6). 
Les enfants de Qetourah et Abraham représentent 

les personnes que vous avez peut-être enseignées, 

mais qui vous quitteront pour aller ailleurs. Le 

Seigneur vous séparera de ces personnes car elles 
sont un danger pour votre vision. 
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Chapitre 4 

La génération des fils d’Éli le 
prêtre ou des cupides 

 
 
Les fils d’Éli le prêtre représentent une génération 
d’enfants dans la foi qui ne gardent pas l’héritage 

des pères. Ils dilapident dans la prostitution les dons 
du Seigneur. Ils servent plus leurs propres ventres 

que le Seigneur.  

 
« Or les fils d'Éli étaient des fils de Bélial et ils ne 

connaissaient pas YHWH. Et voici la coutume de ces 

prêtres envers le peuple : lorsque quelqu'un faisait 

quelque sacrifice, le serviteur du prêtre venait 

lorsqu'on faisait bouillir la chair, ayant à la main une 

fourchette à trois dents, avec laquelle il piquait dans 

la chaudière, dans le chaudron, dans la marmite, 

dans le pot, le prêtre prenait pour lui tout ce que la 

fourchette enlevait. C'est ainsi qu'ils agissaient 

envers tous ceux d'Israël qui venaient à Shiyloh. 

Même avant qu'on fasse brûler la graisse, le 

serviteur du prêtre venait et disait à l'homme qui 

sacrifiait : Donne-moi de la chair à rôtir pour le 

prêtre, car il ne prendra pas de toi de chair bouillie, 

mais de la chair crue. Et si l'homme lui disait : Qu'on 

brûle, qu'on brûle aujourd'hui la graisse, ensuite tu 

prendras ce que ton âme souhaitera, il disait : Non 

! Mais tu en donneras maintenant, sinon, j’en 
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prendrai de force. Et le péché de ces jeunes 

hommes fut très grand devant YHWH, car ces 

hommes méprisaient l'offrande de YHWH. » 1 

Shemouél 2:12-17  

 
« Or Éli était très vieux. Il entendait dire comment 

ses fils agissaient à l'égard de tout Israël, et 

comment ils couchaient avec les femmes qui 

s'assemblaient à la porte de la tente 

d'assignation. » 1 Shemouél 2:22  

 
Les fils d’Eli servaient comme prêtre le Seigneur 

sans le connaître personnellement. Au lieu de 

poursuivre l’œuvre de leur père, ils volaient les 

offrandes destinées à YHWH et couchaient avec les 

femmes qui allaient au tabernacle. Ils furent frappés 

par Elohîm. 

 
« Celui qui portait les nouvelles répondit et dit : 

Israël a fui devant les Philistins, et il y a eu une 
grande défaite du peuple ; tes deux fils Hophni et 

Phinées sont morts, et l'arche d'Elohîm a été prise 

! » 1 Shemouél 4:17 
 
Guéhazi et Yéhouda le traître font partie de la 

génération des cupides. Ce sont des fils dans la foi 

très cupides. Ils ne poursuivent pas l’œuvre de leur 
père dans la foi, mais leur propre vision qui est 
pécuniaire. Ces personnes sont capables de vous 

assassiner pour de l’argent.  
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Voici quelques exemples des fils dans la foi qui ont 

mal fini :  
 

Guéhazi, fils dans la foi d’Éliysha, 

homme cupide 

 
Guéhazi était au service d’Éliysha, homme d’Elohîm 

le plus oint. Au lieu d’hériter de l’onction de son 
maître, Guéhazi hérita de la lèpre à cause de sa 
cupidité. Cet homme représente les personnes que 

vous avez formées, mais qui ne pourront jamais 
hériter de vous parce qu’elles sont cupides, attirées 

par le gain. L’onction d’Éliysha fût accordée à un 
mort.  

 
« Guéhazi, le serviteur d'Éliysha, homme d'Elohîm, 

se dit en lui-même : Voici, mon maître a épargné 
Naaman, ce Syrien, en ne prenant pas de sa main 
ce qu'il avait apporté. YHWH est vivant ! Je vais lui 

courir après pour prendre quelque chose de lui. Et 

Guéhazi courut après Naaman. Naaman, le voyant 
courir après lui, descendit de son char pour aller à 

sa rencontre. Il dit : Shalôm ? Il dit : Shalôm. Mon 

maître m'envoie te dire : Voici, il vient d'arriver chez 
moi deux jeunes hommes de la Montagne 

d'Éphraïm, d'entre les fils des prophètes. S'il te 

plaît, donne-leur un talent d'argent et 2 vêtements 
de rechange. Et Naaman dit : Consens à prendre 2 
talents. Il insista, puis il serra 2 talents d'argent 

dans deux sacs avec 2 vêtements de rechange et 

les fit porter devant Guéhazi par deux de ses jeunes 
hommes. Et quand il fut arrivé dans un lieu secret, 
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il les prit de leurs mains, et les déposa dans la 

maison, et il renvoya ces jeunes hommes qui s'en 
allèrent. Puis il entra et se présenta devant son 

maître. Éliysha lui dit : D'où viens-tu, Guéhazi ? Et 

il dit : Ton serviteur n'est allé nulle part. Mais il lui 

dit : Mon cœur non plus n'était pas allé lorsque cet 
homme a quitté son char pour venir à ta rencontre. 

Est-ce le temps de prendre de l'argent, de prendre 

des vêtements, des oliviers, des vignes, du petit et 

du gros bétail, des serviteurs et des servantes 
? C'est pourquoi la lèpre de Naaman s'attachera à 

toi et à ta postérité à jamais. Et il sortit de sa 
présence avec une lèpre comme de la neige. » 2 
Melakhim 5:20-27 

 
Guéhazi, dont le nom signifie « vallée de la vision », 
était un homme qui avait une vision terrestre du 

service. Sa vision n’était pas celle de la montagne 
(Royaume des cieux), mais celle de la vallée 
(royaume terrestre). Dans le livre de Yesha’yah, au 

chapitre 40, verset 4, le Seigneur demanda aux 

Juifs d’agrandir leur vallée, c’est-à-dire leur vision, 

car elle était étroite et terrestre. Guéhazi servait 

l’homme d’Elohîm et non Elohîm. Il était préoccupé 
par les biens matériels : l’argent, les vêtements, les 
terres, les vignes, les brebis, les bœufs, les 

serviteurs et les servantes. Il aspirait à être un 

patron avec des domestiques à son service. Les 
présents de Naaman qu’Eliysha son maître avait 
pourtant refusés, conscient que ceux-ci rendent 

aveugles (Devarim 16:19), Guéhazi, lui, les a 
acceptés. 
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Et pourtant, cet homme fréquentait le prophète le 

plus puissant de son temps, mais au lieu d’hériter 
de son onction, il hérita de la lèpre de Naaman. Or, 

depuis Moshé, la lèpre était considérée comme la 

maladie la plus répugnante en Israël. Les lépreux 

étaient donc exclus de la présence du Seigneur et 
du camp (Vayiqra 14).  

 
Guéhazi est l’archétype de tous les enfants dans la 

foi qui fréquentent les personnes intègres sans 
hériter de leur message à cause du péché, de la 

cupidité, de leur manque de vision du Royaume, etc. 
En effet, leur vision terrestre et « ventrale » les 

empêche de poursuivre le travail de leurs pères 
dans la foi. Ils sont incapables d’imiter leurs ainés 

dans la foi, à cause de l’amour pour le monde qui 
les anime.  

 
Pourquoi ces personnes, à l’instar de Guéhazi et de 

Yéhouda, finissent-elles si lamentablement ? Le 

passage suivant nous donne quelques clés pour une 

meilleure compréhension.  

 
« Si quelqu'un enseigne une autre doctrine et ne 

vient pas aux saines paroles de notre Seigneur 

Yéhoshoua Mashiah, et à la doctrine qui est selon la 

piété, il est enflé d'orgueil, il ne sait rien, mais c'est 

un malade qui s'occupe de débats et de querelles au 

sujet de choses vides et insignifiantes, d'où naissent 

l'envie, les querelles, les médisances et les mauvais 

soupçons, les vaines disputes de gens à l'esprit 
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corrompu et dépouillés de la vérité, qui pensent que 

la piété est une source de gain. Sépare-toi de ces 

sortes de gens. » 1 Timotheos 6:3-5 

  

Ces gens ont un problème d’orgueil qui les pousse 

à enseigner de fausses doctrines. Ils finissent ainsi 

par s’attacher davantage au ministère qu’à l’Elohîm 

du ministère. Comme ils ont une connaissance 

intellectuelle de la Parole d’Elohîm et non d’Elohîm 

lui-même, ils n’ont aucune crainte du Seigneur et 

posent des actes en pensant qu’Elohîm ne les voit 

pas, comme il est écrit : « [...] qui apprennent 

toujours et qui ne peuvent jamais venir à la 

connaissance précise et correcte de la vérité. » 2 

Timotheos 3:7  

 
Leur manque de connaissance personnelle d’Elohîm 

donne accès à l’esprit de l’erreur qui les pousse 

toujours plus loin dans la déformation et la 

falsification de la Parole d’Elohîm. N’étant pas de 

véritables ouvriers du Royaume d’Elohîm, ils 

tombent rapidement dans une compétition 

charnelle avec leurs pères dans la foi, et pour cela, 

ils n’hésitent pas à les calomnier voire même à les 

tuer.  

 
« Mais ces choses qui étaient pour moi un avantage, 

je les ai regardées comme une perte à cause du 

Mashiah. Mais au contraire, je considère même que 

toutes choses sont une perte à cause de l'excellence 
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de la connaissance du Mashiah Yéhoshoua, le 

Seigneur, à cause duquel, j’ai perdu toutes choses, 

et je les considère comme les excréments des 

animaux afin de gagner Mashiah, […]. » Philippiens 

3:7-8  

 

La révélation et la connaissance de Yéhoshoua en 

tant que Parole et Vie a amené Paulos à considérer 

les choses de ce monde (biens matériels, 

notoriété...) comme de la boue, ce qui explique sa 

manière si simple de vivre l’Évangile.  

 
Or, les Guéhazi et les Yéhouda modernes sont 

dépourvus de cette révélation personnelle et 
intérieure (Galates 1:15-16) et à cause de cela, ils 

considèrent qu’ils sont en droit d’extorquer, de 
manière plus ou moins subtile, de l’argent aux 
chrétiens. Certains exigent même les chrétiens à 

leur offrir des cadeaux pour leurs anniversaires. Des 

femmes de pasteurs se considèrent parfois comme 

des premières dames.  

 

Yéhouda, disciple de Yéhoshoua, 
traître et voleur  

 
 « Même l'homme avec qui j'étais en paix, qui avait 

ma confiance et qui mangeait mon pain, a levé le 

talon contre moi. » Tehilim 41:10  
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Yéhouda Iscariot était le seul apôtre qui n’était pas 

de la Galilée mais du village de Kerioth en Judée. Il 

était donc originaire de la même région que le 

Seigneur. Il avait chassé les démons, guéri les 

malades, ressuscité les morts, proclamé l’Évangile, 

mais son cœur était attaché à l’argent. Il côtoya 

donc de près Yéhoshoua, pendant trois ans et demi, 

et exerça à ses côtés un ministère puissant. 

Pourtant, c’était un voleur et un traître.  

 

« Alors Myriam, ayant pris une livre d'un baume de 

nard pur de grand prix, en oignit les pieds de 

Yéhoshoua et les essuya avec ses cheveux. Et la 

maison fut remplie de l'odeur du baume. Alors 

Yéhouda Iscariot, fils de Shim’ôn, l'un de ses 

disciples, celui qui devait le livrer, dit : Pourquoi ce 

baume n'a-t-il pas été vendu 300 deniers et donné 

aux pauvres ? Or il dit cela, non parce qu'il se 

souciait des pauvres, mais parce qu'il était voleur, 

et que, tenant la bourse, il prenait ce qu'on y 

mettait. » Yohanan 12:3-6  

 

Yéhouda a trahi le Seigneur Yéhoshoua pour 30 

sicles d’argent (7 200 euros d’après les estimations 

actuelles), soit le prix d’un esclave de l’époque. Il 

est l’archétype des chrétiens qui travaillent avec de 

mauvaises motivations, en collaboration avec les 

pères dans la foi appelés par le Seigneur. Ils 

profitent de la renommée et de la grâce qui repose 

sur ces derniers pour en tirer un gain malhonnête. 
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Ils se servent d’eux comme des cautions pour 

s’assurer une légitimité et gagner la confiance de 

ceux qu’ils escroqueront par la suite. Ils peuvent 

avoir des dons spirituels, faire des miracles, exercer 

de puissants ministères dans les nations, mais ils 

finissent par trahir la confiance du Seigneur, de 

leurs pères dans la foi et des frères et sœurs pour 

de l’argent. Une fois qu’ils sont dévoilés, beaucoup 

refusent de se repentir, préférant se suicider 

spirituellement par la rébellion.  

 

« Alors Yéhouda qui l'avait livré, voyant qu'il était 

condamné, se repentit et rapporta les 30 pièces 

d'argent aux principaux prêtres et aux anciens, en 

leur disant : J'ai péché en livrant le sang innocent. 

Mais ils dirent : Que nous importe ? Cela te regarde. 

Et jetant les pièces d'argent dans le temple, il se 

retira et alla se suicider par pendaison. » Matthaios 

27:3-5  

 

Les traîtres disent souvent aux personnes qu’ils 

veulent détourner de la vérité, pour qu’ils les 

suivent ; « on ne suit pas un homme ».  

Paulos disait : « Le zèle qu'ils ont pour vous n'est 

pas vrai, mais ils veulent nous empêcher de vous 

approcher afin que vous soyez zélés pour eux. » 

Galates 4:17  

 

Ils partent dans la rébellion, et dans les 

« coulisses » ils appellent les frères et sœurs pour 
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solliciter leur service sans les payer. C’est la 

génération de Koré. 

 

Koré, le rebelle 
 
Koré est un esprit de rébellion qui ne supporte pas 

les ministères établis par Elohîm. Tout comme le 
personnage de l’Ancienne Alliance qui complotait 

contre Moshé (Bamidbar 16), les rebelles 
contesteront la fonction et l’appel des personnes 
établies par Elohîm. Ils s’efforceront donc de rallier 

des gens à leur cause pour organiser une révolte 
afin de renverser les serviteurs que le Seigneur a 

établis.  
 

Koré n’était pas satisfait de sa fonction. Il était au 
service du tabernacle, pourtant il voulait obtenir une 

position plus importante et être nommé prêtre 
comme Aaron. Il s’était dressé contre Moshé car il 

voulait s’emparer de la prêtrise. Un feu sortit 

d’auprès de YHWH et consuma les 250 hommes de 

renom qui suivirent Koré dans sa rébellion. Il y eut 
en tout 14 950 personnes qui moururent à cause de 

lui.  

 

Koré et sa troupe accusaient Moshé de les asservir 
tout en se disant inspirés par Elohîm, et ils disaient 
ne plus vouloir se laisser mener çà et là comme des 

aveugles. Koré convoqua toute l’assemblée contre 
Moshé et Aaron, à l’entrée de la tente d’assignation. 

La réussite de Koré à réunir à ses côtés une grande 
partie de l’assemblée d’Israël renforça son 
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sentiment d’être mandaté par le Seigneur et d’avoir 

raison dans sa manière d’agir contre Moshé.  

 

Le jugement de Koré 

 
« La terre ouvrit sa bouche et les engloutit, avec 

leurs tentes et tous les gens qui appartenaient à 
Koré, et tous leurs biens.  Ils descendirent vivants 

dans le shéol, eux et tout ceux qui leur 
appartenait. La terre les recouvrit et ils 

disparurent au milieu de l’assemblée. Tout 
Israël, autour d’eux, s’enfuit à leur cri, car ils 
disaient :  Que la terre nous engloutisse ! Un feu 

sortit de la part de YHWH et consuma les 250 
hommes qui présentaient l’encens. » Bamidbar 

16:32-35. 14 700 autres personnes furent tuées à 
cause de la rébellion de Koré.  

 
Le cas de Koré, Dathan et Abiram doit nous servir 
d’avertissement, afin de ne pas suivre leur exemple. 

 
« Ne tentons point le Seigneur, comme le tentèrent 
quelques-uns d’eux, qui périrent par les serpents. 

Et ne tentons pas le Mashiah, comme quelques-uns 

d'entre eux le tentèrent et furent détruits par les 
serpents. Et ne murmurez pas, comme quelques-
uns d'entre eux murmurèrent et périrent par le 

destructeur. » 1 Corinthiens 10:9-10 
 
« Or ces choses sont devenues des exemples pour 

nous, afin que nous ne convoitions pas des choses 
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mauvaises, comme eux-mêmes les ont convoitées 

». 1 Corinthiens 10:6  

 
Abshalôm, traître et rebelle 

 
Nous avons également l’exemple d’Abshalôm. Il 
s’était rebellé contre son père David. Il est mort 

précocement (2 Shemouél 18:9-18).  
 
Absalom avait de nombreuses qualités selon les 

Écritures. Il s’en est servi pour attirer le peuple à lui 
et comploter contre David, son père. Après s’être 

débarrassé de son frère Amnon, l’héritier du trône, 
il organise une rébellion dans le but de prendre la 

place de son père. Mais il fut tué et ne put régner 

réellement, car la mort est fruit de la rébellion.  

 
Abshalôm est l’archétype de personnes qui se lèvent 
contre les pères dans la foi. Comme le fit Abshalôm, 

ces personnes vont voir les frères et sœurs dans le 

secret pour les inciter à la rébellion en dénigrant 
leurs pères dans la foi (2 Shemouél 16). L’esprit 
d’Abshalôm suscite de la haine dans le cœur de 

personnes frustrées et insatisfaites de leur vie.  

 
Notre génération est caractérisée par la rébellion, 
c’est pourquoi nous devons veiller, être vigilants, 

nous attacher fermement à la vérité jusqu’au bout 
et ne pas suivre les hommes qui ont leurs propres 

ambitions à l’instar de Koré, d’Abshalôm et tant 

d’autres. 
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Mon expérience avec la génération de 
Koré et d’Abshalôm : des fils et filles 

cupides et rebelles 

 
J’ai longtemps cru que les personnes qui 

m’entouraient au début de mon service étaient des 
héritiers qui allaient transmettre les enseignements 

bibliques que le Seigneur m’avait donnés. Mais au 
fil des années, je me suis vite rendu compte que 

certains avaient des ambitions pécuniaires, d’autres 
voulaient être connus des hommes, etc. Les 

personnes animées par l’esprit de Koré sont 
particulièrement ingrates. Elles ne connaissent pas 
la reconnaissance. Vous pouvez les nourrir, les 

former, les encourager mais elles finiront par vous 
trahir. L’ingratitude est la seconde nature des 

personnes ayant l’esprit de Koré, de Guéhazi, 
d’Abshalôm, de Yéhouda, etc. Le Seigneur nous 
demande d’être reconnaissants : « Mais nous vous 

prions, frères, de considérer ceux qui travaillent 

parmi vous, et qui vous dirigent dans le 
Seigneur, et qui vous avertissent. Et ayez pour 

eux beaucoup d'estime et d'amour à cause de 

leur œuvre. Soyez en paix entre vous. » 1 
Thessaloniciens 5:12-13  

 

Voici ce que le Seigneur disait des Hébreux : 
« Cieux, écoutez ! Et toi, Terre, prête l'oreille ! 
Car YHWH parle. J'ai nourri des enfants, je les 

ai élevés, mais ils se sont rebellés contre 

moi. Le bœuf connaît son possesseur, et l'âne 
la crèche de son maître. Israël n'a pas de 
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connaissance, mon peuple n'a pas 

d'intelligence. Ah ! Nation pécheresse, peuple 
chargé d'iniquités, postérité de méchants, 

enfants qui ne font que se corrompre ! Ils ont 

abandonné YHWH, ils ont irrité par leur mépris 

le Saint d'Israël, ils se sont retirés en 
arrière. » Yesha’yah 1:2-4  
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Chapitre 5 

Mon témoignage 
 
 
Je voudrais, par ce témoignage, encourager ceux 
qui passent par des souffrances liées à leur appel à 

tenir ferme. Ce qu’Elohîm fait dans ma vie 

aujourd’hui est le résultat de plusieurs années de 

pleurs et de souffrances atroces vécues dans le 
secret.  

 
Je suis issu d’une famille de plus de dix enfants. Mes 
parents étaient protestants et fréquentaient de ce 

fait des églises pentecôtistes « CADEZA » 
(Communauté des Églises Assemblée de Dieu au 

Zaïre).  
 

Dès ma naissance, on s’est rendu compte que 
j’avais un appel sur ma vie, à un tel point qu’à la 

maternité où je suis né, les nonnes ont proposé de 

l’argent à mes parents pour me laisser partir avec 
elles à Rome. Bien entendu, mes parents ont refusé 

et j’ai grandi avec ma famille, tout en fréquentant 

cette communauté chrétienne protestante. À l’âge 
de 5 ans, la grâce prophétique se manifestait déjà. 
Toutes mes paroles étaient prises en considération 

par mes parents. Comme un jour alors que mon 

père m’avait puni, mécontent, je lui ai déclaré qu’il 
ne percevrait pas son salaire ce mois-là. Et 
effectivement, lorsqu’il s’est présenté à son travail 
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pour percevoir sa paie, on lui a répondu qu’il l’avait 

déjà perçue, ce qui n’était pas le cas.  
 

Dans les années 80, un vent de réveil, accompagné 

de beaucoup de miracles et de guérisons, a soufflé 

sur mon pays. Il donna naissance à de nombreux 
groupes de prière qui se retrouvaient le dimanche 

dans les églises traditionnelles et dans les maisons 

en semaine. Ceux qui dirigeaient ces groupes 

étaient simplement appelés « bergers ». Pour ma 
part, je me rendais aux réunions de maison animées 

par les bergers tout en continuant de fréquenter les 
ADD (Assemblées de Dieu), où j’étais encadré 
spirituellement avec quatre autres personnes, par 

un responsable de l’école du dimanche appelé Tuku 
CADET. Ce frère, que je considère comme mon père 

dans la foi, nous a transmis les valeurs morales 
chrétiennes et nous a montré, par son témoignage 

et sa vie consacrée, ce qu’est véritablement la 
crainte d’Elohîm. Par la suite, il a démissionné de 
son poste pour rejoindre une église baptiste « 

CEBEZO » (Communauté des Églises Baptistes 
Évangélique du Zaïre). Je l’ai donc suivi avec les 

quatre autres frères qu’il formait. J’ai alors intégré 

la chorale de l’assemblée. À ma grande surprise, les 
dirigeants de cette église étaient dans le péché : les 
uns étaient satanistes, les autres ivrognes, d’autres 

encore des impudiques… Or, notre arrivée a 

provoqué un réveil qui a révélé au grand jour toutes 
ces œuvres des ténèbres. Ceci nous a valu de 
grands combats et des menaces d’excommunication 

de la part du clergé religieux.  
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Ma rencontre personnelle avec le 
Seigneur 

 
Lorsque j’avais 8 ans, des missionnaires européens 

ont visité l’assemblée pentecôtiste que ma famille 

fréquentait et ont projeté sur un écran géant le film 
« Jésus de Nazareth ». J’ai particulièrement été 

frappé par la scène de la crucifixion qui m’a fait 
pleurer pendant plusieurs jours. J’avais réalisé 
combien le Seigneur avait souffert pour moi.  

 
À 12 ans, j’avais l’habitude d’aller dans les hôpitaux 

avec d’autres frères pour évangéliser et prier pour 
les malades. Comme Elohîm se manifestait, ceci 

provoqua la jalousie du berger du groupe de maison 

que je fréquentais en semaine. Ce dernier, voyant 

d’un mauvais œil que les projecteurs ne soient plus 
braqués sur lui, nous a alors tout simplement 
interdit de retourner dans les hôpitaux. Cette 

situation m’a blessé à un point tel que j’ai décidé de 

quitter ce groupe, après leur avoir fait part de ma 
frustration. Quelques jours après, le Seigneur m’a 
visité à trois heures du matin, pendant que je 

dormais. Il est descendu du ciel vêtu d’une longue 

robe blanche en fin lin pur, son visage resplendissait 
comme le soleil. Sa présence dégageait à la fois une 
très grande puissance et une très grande douceur. 

Et c’est d’une voix très douce qu’il m’a dit : « Je suis 
Yéhoshoua de Nazareth. Le lieu où je t’ai appelé 

pour me servir est dans le groupe de prière où tu es 

». Puis il a disparu. Dès le lendemain matin, j’ai 

couru à la hâte chez le berger du groupe pour lui 
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raconter cette vision et me réconcilier avec lui. Nous 

avons donc continué à servir le Seigneur ensemble, 
notamment dans les hôpitaux, et la grâce du 

Seigneur Yéhoshoua se manifestait. Cependant, il y 

avait encore des gens jaloux qui ont commencé à 

me discréditer en disant que l’onction qui était sur 
ma vie n’était en réalité que de la magie. 

Naturellement, cela m’a beaucoup affecté, d’autant 

plus que je n’étais qu’un adolescent.  

 

Rétrograde par immaturité 

 
Rétrograde par manque de caractère, par 

immaturité, mais aussi par attrait d’une vie facile et 
le désir d’entrer dans les rangs pour ne plus être 

montré du doigt, j’ai tout laissé tomber du jour au 
lendemain. J’étais tellement en colère contre Elohîm 

à cause de tous les combats que je subissais, que 
mon langage avait changé au point de défendre les 

théories darwinistes selon lesquelles l’humain 

descendrait du singe. Bien qu’ayant été très bien 

enseigné sur les sujets relatifs à la sanctification, il 
me manquait l’enseignement capital au sujet de la 
croix, des épreuves, des combats et du rejet, choses 

parfaitement normales selon la Bible. En effet, il est 

écrit que ceux qui veulent vivre pieusement en 
Yéhoshoua ha Mashiah seront persécutés (2 
Timotheos 3:12).  

 
Ma famille souhaitait que je fasse des études, et par 

conséquent je suis parti en France pour poursuivre 

ma scolarité. L’ambiance que j’y ai trouvée m’a 
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davantage plongé dans l’apostasie. Je suis devenu 

un grand danseur de hip-hop, et un grand fan de 
« 2Pac », « Black Street », « TLC », « Public 

Ennemy » et bien d’autres. Imaginez-moi coiffé 

avec des locks, des boucles d’oreille, en train de 

faire de la « gonflette » pour plaire aux filles… 
J’étais devenu un cancre, je me désintéressais de 

mes études, préférant amuser la galerie ou me 

bagarrer.  

 

Retour dans le droit Chemin et l’appel 

au service du Seigneur 

 
En 1999, après mon retour auprès du Seigneur, j’ai 
entendu une voix qui m’a dit : « Je vais te montrer 

quelqu’un qui t’épie ». Et là, à 10 cm de mon lit, j’ai 
vu Satan, affublé de sa tête de bouc, m’observer, 

animé d’une haine incroyable. Cependant, il y avait 
comme une barrière spirituelle qui l’empêchait de 

m’atteindre. Inutile de préciser que cette vision m’a 

terrorisé. J’ai pris conscience du péché dans lequel 

j’étais et de la nécessité de retourner auprès du 
Seigneur.  
 

Peu après, j’ai eu une autre vision, dans laquelle 

Satan me combattait directement et me donnait 
l’ordre de ne pas répondre à l’ordre du Seigneur. 

Tout d’un coup, le ciel s’est ouvert et un ange très 

grand est descendu pour me défendre. J’ai dit à 
Satan : « Voici l’archange Miyka’el ! », et le diable 
s’est enfui. Le lendemain, il est revenu à la charge, 

et l’archange Miyka’el est de nouveau intervenu. 
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Quelques jours après, un autre ange est venu et m’a 

dit : « Donne-moi ta main, je vais te montrer le ciel 
». Aussitôt, je suis sorti de mon corps et me suis 

retrouvé au ciel où j’ai vu une multitude d’anges 

lumineux et souriants, vêtus de longues robes 

blanches. Je me disais : « Ce n’est pas possible, le 
ciel existe ! ». Ensuite, l’ange qui m’avait amené là 

est revenu vers moi pour me donner un contrat que 

je devais signer. Il s’agissait de la nouvelle mission 

qu’Elohîm allait me confier.  
 

Un autre jour, le Seigneur m’est apparu portant un 
globe terrestre dans sa main. Il m’a imposé les 
mains en me disant : « Reçois l’onction pour le 

service pour lequel je t’ai appelé ». Puis, il m’a 
montré une grande maison. « Tu dirigeras une 

église des nations. Va et libère mon peuple », m’a-
t-il dit.  

 
Lors d’une autre vision, je voyais une pluie de 
rouleaux qui tombaient du ciel. On m’a remis en 

particulier un gros rouleau dans lequel je lisais des 
choses que je ne comprenais pas (ce n’est que 7 ans 

plus tard, que j’ai compris que ce rouleau 

correspondait au message de la réforme des 
églises). Puis une voix s’est fait entendre du ciel : « 
Mon serviteur, tu dois me craindre ».  

 

J’ai également eu des visions terrifiantes de l’enfer. 
J’ai été ravi en esprit dans une espèce de grotte qui 
suintait de l’eau bouillante qui retombait sur des 

âmes en souffrance. Les ténèbres étaient si 
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épaisses, si palpables, au point que la lumière du 

soleil ne pouvait pas les percer.  
 

Une autre fois, toujours ravi en esprit, je me suis 

retrouvé dans le séjour des morts qui est semblable 

à une fosse interminable. J’ai vu des âmes en 
souffrance, emprisonnées dans des compartiments 

exigus. Plus je descendais dans les profondeurs de 

ce lieu, plus le niveau de souffrance augmentait. Au 

fond de cet endroit, j’y ai vu une jeune femme 
métisse qui me suppliait de la sortir de là. Elle me 

confia avoir été une prêtresse sataniste sur terre qui 
ne s’était jamais repentie. Malheureusement, je ne 
pouvais rien faire pour elle.  

 
Dans une autre vision, j’ai vu un lieu rempli de vers 

de terre ayant des têtes humaines qui étaient gros 
comme des arbres. Ils rampaient sur un sol brûlant 

et n’avaient d’autre choix que de respirer un air 
rempli de souffre. Ils me faisaient penser à ce qui 
est dit en Markos 9:48, lorsque Yéhoshoua évoque 

les vers qui ne meurent point et le feu qui ne s’éteint 
point. Toutes ces visions m’ont donné la crainte 

d’Elohîm et m’ont aidé à quitter le monde, à prier et 

à chercher la face du Seigneur.  
 
J’ai commencé à fréquenter une assemblée, à 

Palaiseau, pendant cinq mois. Or, le Seigneur 

m’avait montré qu’il n’avait pas appelé le pasteur à 
la tête de cette église. J’ai commencé à prier le 
Seigneur tout seul à la maison, jusqu’à ce que mon 

beau-frère me dirige vers une assemblée située à 

Juvisy-sur-Orge. Une fois de plus, j’y suis allé bien 
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que le Seigneur m’ait averti en songe, à deux 

reprises, de ne pas rejoindre cet homme. J’ai donc 
collaboré avec lui pendant six mois, en tant que 

responsable de l’intercession. Le Seigneur 

m’utilisait beaucoup au travers de la prophétie, la 

parole de connaissance, les délivrances et les 
guérisons. Cette grâce sur ma vie a attiré beaucoup 

de personnes à l’assemblée qui ne cessait de croître 

numériquement et spirituellement. Parallèlement à 

mon service au sein de cette assemblée, j’étais 
régulièrement sollicité par les familles qui 

m’invitaient à leur domicile pour des questions de 
délivrance et d’enseignements. Là encore, cela n’a 
pas plu au dirigeant qui s’est montré envieux. 

 
Un dimanche matin, alors qu’on m’avait confié la 

présidence de la réunion d’église, l’onction était si 
forte sur moi que j’ai commencé à pleurer dans 

l’adoration. Le pasteur m’a rejoint, furieux, sur 
l’estrade et m’a arraché le micro des mains en 
m’intimant l’ordre d’aller m’asseoir, et cela, devant 

une centaine de personnes. L’humiliation fut 
terrible, j’avais tout simplement envie de 

disparaître. C’est ce jour-là que le Seigneur m’a 

demandé de quitter cette église pour commencer 
l’œuvre pour laquelle Il m’avait appelé. Lorsque j’ai 
annoncé la nouvelle au pasteur, ce dernier s’y est 

fortement opposé, alors que logiquement il aurait 

dû s’en réjouir puisqu’en partant, je n’allais plus lui 
faire de l’ombre. Je suis parti, malgré son 
désaccord, tout en l’avertissant qu’Elohîm l’invitait 

à la repentance car sa vie déplaisait au Seigneur.  
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Accomplir la mission du Seigneur : 

le commencement de son œuvre 

 
Après un long moment de brisement, le Seigneur 

m’a demandé de commencer l’œuvre pour laquelle 
Il m’avait appelé depuis le sein de ma mère. J’en 

avais parlé à des amis pasteurs, mais ces derniers 
estimaient que j’étais trop jeune. D’ailleurs, l’un 

d’entre eux m’a donné six mois d’existence dans le 
service avant que je n’échoue complètement. Cela 

m’a énormément blessé car je m’attendais à être 
encouragé et aidé, mais je me suis rendu compte 
que je ne pouvais pas compter sur eux. Je me suis 

senti condamné. C’est comme si on me disait que le 
Seigneur ne pouvait pas utiliser les jeunes.  

 
Malgré ces paroles de découragement et 

d’intimidation, j’ai commencé une église le 9 février 
1999 chez un frère. Nous étions une dizaine à nous 

réunir dans cet appartement. L’église n’avait même 

pas un mois d’existence lorsque nous avons trouvé 

un dimanche matin la porte close. Pour toute 
explication, il y avait un mot accroché sur la porte 
m’informant que l’on ne pouvait plus nous recevoir. 

Ce n’était qu’une énième claque que je subissais 

une fois de plus…  
 
Heureusement que j’étais sûr de ce que le Seigneur 

m’avait dit, sinon la prophétie du pasteur jaloux se 
serait accomplie. Nous nous sommes donc 
retrouvés chez moi, dans un petit appartement de 

deux pièces. La grâce du Seigneur attira beaucoup 
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de monde en peu de temps, si bien qu’au bout de 

six mois, nous avons dû déménager l’église dans 
une salle pouvant contenir 100 personnes. Six mois 

après, le nouveau local était déjà trop exigu. 

Pendant ce temps, l’ennemi m’envoya plusieurs 

personnes dans le but de me sortir de la vision du 
Seigneur, notamment deux amis pasteurs que je 

considérais énormément. Comme je tenais ferme, 

ils se sont mis à me critiquer ce qui m’a bien sûr 

beaucoup blessé.  
 

Quelques mois plus tard, une autre salle pouvant 
recevoir jusqu’à 200 personnes fut trouvée dans la 
ville d’Évry, en banlieue sud de Paris (le loyer 

s’élevait à 1 000 euros par mois, soit 6 500 francs). 
Mais au bout d’un an, cette salle aussi était devenue 

trop petite. Elohîm se manifestait par des guérisons, 
des conversions et des miracles en tous genres. 

L’été, nous mettions des chaises dehors, car il y 
avait beaucoup de gens qui venaient aux réunions 
de réveil. Après quelques mois de recherche, nous 

avons trouvé des locaux, dans la commune de 
Draveil, capables de recevoir plus de 700 

personnes, avec un loyer mensuel de 4 750 euros.  

 
À Draveil, nous étions locataires d’un immense 
bâtiment et nous étions très fiers de ces locaux. En 

3 ans, le service que le Seigneur m’avait confié avait 

pris un essor considérable. J’avais commencé dans 
un appartement de deux pièces, avec mon épouse, 
un frère et trois sœurs, et nous avions désormais 

plus de cinq cents membres dans ce local, sans 

compter les assemblées implantées dans d’autres 
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villes. Nous étions certains du soutien du Seigneur. 

Cependant, les autorités de la ville se livraient à une 
véritable persécution pour nous déloger, en 

prétendant que les locaux n’étaient pas aux normes, 

ce qui était faux.  

 
Il y a eu une période où, pendant trois semaines 

d’affilée, des agents de la mairie venaient me voir à 

mon domicile pour me remettre en mains propres 

des interdictions d’occuper les locaux. 
Régulièrement, je me faisais également convoquer 

au commissariat d’Évry où je devais répondre à 
toutes sortes de questions relatives à l’activité de 
l’assemblée. Une fois, j’ai même été convoqué à la 

gendarmerie de Montgeron, suite à la plainte d’une 
femme musulmane qui m’accusait d’extorquer 

l’argent de sa fille qui venait prier chez nous. Nous 
avons subi plusieurs procès intentés par la mairie 

de Draveil qui nous accusait d’infraction au code de 
l’urbanisme. Une bonne partie des finances de 
l’œuvre a même dû être consacrée aux frais de 

justice. Cette affaire nous a même valu un article 
dans le journal Le Parisien du 27 septembre 2002. 

Mais comme Elohîm était de notre côté, nous avons 

gagné cinq procès d’affilée. La mairie fut déboutée 
de toutes ses plaintes et la justice administrative 
alla jusqu’à lever l’arrêté municipal nous interdisant 

de recevoir du public. Quelle joie de voir Elohîm 

confondre ainsi nos ennemis !  
 
Nous étions convaincus que nous aurions la victoire 

finale car j’avais reçu la vision d’une œuvre 

réunissant plusieurs nations pour le Mashiah. Le 
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nombre des fidèles ne cessait de croître, il fallait 

ajouter des chaises chaque dimanche car de plus en 
plus de personnes suivaient le culte debout. Les 

délivrances, les miracles et les guérisons allaient en 

s’amplifiant. Or, Elohîm me donna un jour une vision 

dans laquelle Yéhoshoua me recommandait de 
mettre en place des assemblées de maisons. J’obéis 

sans chercher à comprendre le pourquoi de cette 

demande.  

 

Des doutes concernant mon appel :  le 3 

décembre 2003 au matin 
 
Alors que j’étais seul avec Elohîm en retraite dans 

la salle, j’ai été poussé par l’Esprit à aller ouvrir la 

boîte aux lettres. J’y ai trouvé un courrier contenant 

un arrêté de justice me signifiant que l’on devait 
quitter les locaux sous 8 jours ! Cette injonction fut 
confirmée l’après-midi même par un huissier qui 

s’était expressément déplacé. Ce jour-là, j’ai eu 

l’impression que tout s’écroulait autour de moi. 
J’avais la sensation d’avoir travaillé inutilement pour 
perdre quatre ans de service. Pour moi, c’était la fin, 

car j’associais l’assemblée et le ministère à la 

possession d’un bâtiment. J’ai cru qu’Elohîm m’avait 
abandonné, qu’il n’était pas fidèle à son appel et à 
ses promesses. Cette salle était comme une idole 

pour moi, et mon cœur était déchiré, d’autant plus 
que la séparation était brutale. C’était ma fierté, la 

preuve physique de ma réussite personnelle, ma 

revanche sur les pasteurs qui n’avaient pas cru en 

moi. Je n’y comprenais rien, nous avions gagné cinq 
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procès et pourtant nous étions condamnés. Savez-

vous ce que c’est que de subir des pressions des 
agents de la mairie, d’être interrogé dans les 

commissariats et gendarmeries, ou encore d’être 

convoqué à la barre des tribunaux ? Imaginez-vous 

ce que l’on ressent lorsqu’on perd tout en une seule 
journée ? Eh bien moi je le sais car le Seigneur m’a 

fait passer par là. Je me suis enfermé chez moi et 

j’ai longuement pleuré. J’en voulais au Seigneur qui 

semblait prendre plaisir à rester silencieux. J’étais 
loin d’imaginer que les mains du Potier étaient en 

train de me façonner. Et pourtant, j’avais eu un 
songe, quelques années auparavant, où je me 
voyais sur une croix, tomber dans la boue, puis être 

élevé au ciel et entouré d’étoiles.  
 

Après avoir reçu cette mise en demeure, j’ai 
commencé à me poser de réelles questions sur 

l’authenticité de mon appel. Tout se chamboulait 
dans ma tête. Comprenez qu’il me fallait trouver, en 
huit jours, une salle qui soit capable de contenir plus 

de sept cents personnes, et ce, en plein hiver. 
Jeûnes, prières, procès, négociations, rien n’y a fait. 

Il a fallu partir et nous n’avions aucun autre endroit 

pour nous accueillir. Les jaloux se réjouissaient déjà 
de notre chute. Il fallait donc résister au 
découragement, soutenir l’équipe qui travaillait 

avec moi, expliquer la situation aux frères et sœurs. 

Beaucoup commencèrent à murmurer contre moi, 
m’accusant d’être la cause de tout ce combat. 
J’étais en colère contre le Seigneur, je remettais en 

cause son amour et me posais des questions sur 

l’authenticité de mon appel. La pression et les 
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regards braqués sur moi me provoquaient des 

palpitations cardiaques.  
 

Grâce à Elohîm, nous avons pu louer en urgence une 

salle dans le complexe LSC à Saint-Denis, à raison 

de 4 heures par dimanche, avec un loyer de 5 000 
euros par mois. Nous étions loin du confort que nous 

avions à Draveil, car ce lieu regroupait plus de 40 

salles louées par divers mouvements religieux et 

sectaires. Nous devions partager ce local avec des 
musulmans ou encore des « christianistes célestes 

». Il fallait arriver très tôt le matin pour nettoyer les 
ordures laissées lors des concerts mondains de la 
veille. Durant les prédications, nous devions faire un 

grand effort pour ignorer les bruits de musique aux 
sonorités profanes qui traversaient les murs. À la fin 

du culte, il fallait plier bagages manu-militari pour 
laisser place aux locataires suivants. De ce fait, la 

communion fraternelle était impossible. C’est 
justement à cette époque qu’Elohîm a entrepris de 
me parler du formatage religieux dont j’étais l’objet 

et de m’ouvrir les yeux à propos des vérités 
bibliques négligées dans certaines assemblées 

chrétiennes.  

 
Le Seigneur m’a demandé de séparer l’assemblée 
en plusieurs petits groupes de maison. Il fallait 

établir rapidement des assemblées dans chaque 

ville. Nous nous sommes donc organisés ainsi, et 
chaque dimanche, nous libérions des personnes, 
habitant aux environs les uns des autres, afin 

qu’elles se retrouvent ensemble pour rendre un 

culte à Elohîm. Chose étonnante, elles étaient 
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remplacées le jour même par d’autres qui 

arrivaient. Nous avons ainsi pu établir des églises 
dans plusieurs villes de France.  

 

Avec cette multiplication d’œuvres, plusieurs frères 

et sœurs, qui n’avaient pas eu l’occasion d’exhorter 
jusque-là, commencèrent à le faire et nous avons 

alors découvert de nombreux talents cachés. Car 

dans ces petites assemblées, chacun avait la 

possibilité de partager son témoignage, d’exercer 
ses dons, etc.  

 
J’ai commencé à enseigner sur la nécessité de 
revenir aux fondements apostoliques (dénonciation 

de la pratique de la dîme, de la suprématie 
pastorale, du péché dans les assemblées, de la 

paganisation du culte, etc.).  
 

Le Seigneur changea radicalement ma façon de voir 
son Assemblée et d’enseigner sa Parole. En même 
temps, plusieurs personnes qui étaient avec moi se 

posaient des questions sur ce revirement brutal. 
D’autres décidèrent de me quitter, en disant que je 

m’étais complètement égaré. Dans cette épreuve, 

nous nous sommes tournés vers YHWH car il est bon 
et fidèle. Cette situation nous a permis d’apprendre 
à nous attacher aux ordres de YHWH et non pas à 

notre mode de fonctionnement habituel. Le 

Seigneur voulait m’enseigner sa Parole autrement, 
afin que je revoie ma manière de fonctionner. J’étais 
formaté par la religion et la plupart des choses que 

j’estimais être bibliques ne l’étaient pas. Satan a 

bien essayé de me faire douter du Seigneur, en me 
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faisant croire qu’Elohîm m’avait abandonné, mais 

j’ai tenu bon par la grâce de Yéhoshoua.  
 

Fausse accusation d’adultère 

 
Le diable m’a aussi envoyé plusieurs femmes pour 

me séduire mais je n’ai pas cédé. Une fausse 
accusation d’adultère survint en 2006, alors que je 
me trouvais en mission en Côte d’Ivoire. Un frère 

m’appela de Paris me disant qu’une rumeur, selon 
laquelle j’aurais « engrossé » une femme mariée, 

circulait dans tout Paris. À l’accouchement de cette 
dernière, son mari aurait constaté que l’enfant me 

ressemblait et aurait porté plainte contre moi. 
Aussi, toujours selon cette source, mon épouse 
informée de mon prétendu adultère, aurait 

demandé le divorce. Ce mensonge fut répandu par 
une femme qui priait avec nous et qui voulait 

divorcer d’avec son époux. Mais comme les anciens 
lui disaient que, selon la Bible, elle ne pouvait pas 

répudier son époux, elle s’était mise dans une 
grande colère et avait décidé de quitter l’assemblée 

en me salissant. Plusieurs personnes la crurent et 

commencèrent à me regarder comme un pécheur. 
Certains pasteurs même se moquaient de moi et se 
réjouissaient de cette prétendue nouvelle. Gloire 

soit rendue à Elohîm, car cette femme est revenue 
demander pardon publiquement pour son 

mensonge. Mais le mal était fait car la calomnie 
avait blessé beaucoup de personnes. 
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Fausse accusation de sorcellerie 
 
L’ennemi donne souvent aux chrétiens non affermis 
de fausses visions sur les personnes appelées 

d’Elohîm pour les détruire. Ainsi, une personne est 
venue au ministère dans le but de se former pour 

servir Elohîm. Quelque temps après, elle est 
devenue distante avec les frères et sœurs car elle 

avait fait la connaissance d’un couple pastoral qui 
venait de commencer une église de maison. Parmi 

les fidèles de cette cellule, il y avait une autre 
femme qui prétendait avoir des visions sur mes 

collaborateurs et sur moi-même. Selon ses visions, 
mon équipe et moi étions des satanistes travaillant 
pour la destruction des âmes. Longtemps après, 

cette sœur s’est rendu compte qu’elle s’était fait 
avoir par l’ennemi et elle est venue nous demander 

pardon. Mais malheureusement, là encore, 
plusieurs personnes ont été détruites par ces 

fausses accusations.  

 

La séparation  

 
« Beaucoup de ses disciples ayant donc entendu 

cela, dirent : Cette parole est dure ! qui peut 
l'entendre ? Mais Yéhoshoua, sachant en lui-même 
que ses disciples murmuraient à ce sujet, leur dit : 

Cela vous scandalise-t-il ? Si donc vous voyez le Fils 
d'humain montant où il était auparavant ? C'est 
l'Esprit qui donne la vie, la chair ne sert à rien. Les 

paroles que je vous ai dites sont esprit et sont 

vie. Mais il en est certains parmi vous qui ne croient 
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pas. Car Yéhoshoua savait depuis le 

commencement qui étaient ceux qui ne croiraient 
pas, et qui était celui qui le livrerait. Et il disait : 

C’est à cause de cela que je vous ai dit que personne 

ne peut venir à moi, à moins qu'il ne lui soit donné 

de mon Père. Dès lors, beaucoup de ses disciples 
s’en allèrent vers les choses qui étaient derrière et 

ne marchèrent plus avec lui. Et Yéhoshoua dit aux 

douze : Et vous, ne voulez-vous pas aussi vous en 

aller ? Mais Shim’ôn Petros lui répondit : Seigneur, 
à qui irions-nous ? Tu as les paroles de la vie 

éternelle. » Yohanan 6:60-68  

 

La séparation d’avec près de 98 % des 

gens que j’ai formés 
 
Plusieurs prophéties m’avaient été données selon 

lesquelles, beaucoup de personnes autour de moi 

allaient partir afin de me permettre de servir le 
Seigneur efficacement. Cette séparation continue 

jusqu’à ce jour (nous sommes en 2021).  
 
Dans les Écritures, la séparation est présentée sous 

plusieurs aspects :  

 
− La séparation de tout ce qui est contraire 
à la pensée d’Elohîm (les philosophies, les 

religions, les idéologies...).  
 

− La séparation d’avec le mal (le péché) :  
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La séparation d’avec le mal n’implique pas 

nécessairement l’absence totale de tout contact 
avec le mal parce que nous vivons encore dans le 

monde (1 Corinthiens 5:9-10), mais le refus total 

de toute complicité ou conformité avec lui.  

 
« Mais maintenant, ce que je vous ai écrit, c'est de 

ne pas vous mêler avec quelqu'un qui se nomme 

frère, s'il est fornicateur, ou cupide, ou idolâtre, ou 

railleur, ou ivrogne, ou ravisseur, de ne pas même 
manger avec un tel homme. Car qu’ai-je à juger 

ceux du dehors ? N'est-ce pas ceux du dedans que 
vous avez à juger ? Mais ceux de dehors, Elohîm les 
juge. Ôtez le méchant du milieu de vous-mêmes. » 

1 Corinthiens 5:11-13 
 

« Ne vous égarez pas : Les mauvaises compagnies 
corrompent les bonnes mœurs. » 1 Corinthiens 

15:33  
 
Paulos disait à Titos : « Eloigne de toi, après un 

premier et un second avertissement, celui qui 
provoque des divisions, sachant qu’un homme de 

cette espèce est perverti, et qu’il pèche, en se 

condamnant lui-même. » Titos 3:10-11 
 
Aux Romains, Paulos disait : « Mais je vous exhorte, 

frères, à prendre garde à ceux qui causent des 

divisions et des scandales contre la doctrine que 
vous avez apprise, et éloignez-vous d'eux. Car ces 
sortes de gens sont les esclaves, non pas de notre 

Seigneur Yéhoshoua Mashiah, mais de leur propre 

ventre. Et, par le moyen de douces paroles et de 
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flatteries, ils trompent les cœurs des inoffensifs. » 

Romains 16:17-18  
 

Yohanan va plus loin jusqu’à dire qu’il ne faut ni 

saluer ni recevoir chez soi les personnes qui 

dénigrent par leurs paroles et leurs comportements 
la doctrine du Seigneur : « Quiconque va au-delà et 

ne demeure pas dans la doctrine du Mashiah n'a pas 

Elohîm. Celui qui demeure dans la doctrine du 

Mashiah a le Père et le Fils. Si quelqu'un vient vers 
vous et n'apporte pas cette doctrine, ne le recevez 

pas dans votre maison et ne lui dites pas : Salut ! 
Car celui qui lui dit : Salut, participe à ses 
mauvaises œuvres. » 2 Yohanan 1:9-11  

 
Dès le commencement de la création, Elohîm a 

séparé la lumière d’avec la ténèbre (Bereshit 1:4). 
Beaucoup de chrétiens savent que les personnes 

qu’ils côtoient et qui se réclament d’Elohîm sont 
dans le péché, mais ils ont du mal à s’en séparer à 
cause des sentiments. Abraham a dû se séparer de 

Lot son neveu dont le nom signifie « voile » afin 
d’entrer dans son héritage (Bereshit 13). La 

séparation peut être douloureuse car ce sont parfois 

plusieurs années de proche collaboration auxquelles 
il faut mettre fin.  
 

« Car je suis venu séparer l'homme d'avec son père, 

et la fille d'avec sa mère, et la belle-fille d'avec sa 
belle-mère, et l'homme aura pour ennemis les gens 
de sa propre maison. » Matthaios 10:35-36  
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Si vous acceptez de vous séparer d’avec la 

mauvaise compagnie et les mauvaises personnes, 
ces dernières deviendront certainement vos 

ennemies. Mais il vaut mieux obéir au Seigneur 

qu’aux hommes. À chaque fois qu’Elohîm me 

demandait de me séparer d’avec certains de mes 
collaborateurs, le ministère connaissait une 

croissance exponentielle. J’ai alors compris que 

certaines personnes qui collaborent avec nous 

peuvent devenir de véritables boulets, des « Lot » 
qui nous empêchent d’entrer dans notre héritage. 

  
Paulos a dû se séparer de Barnabas qui était 
sentimentalement lié à son cousin Yohanan, appelé 

Markos (Actes 15:36-41). Si vous voulez atteindre 
les objectifs pour lesquels Elohîm vous a appelé, ne 

soyez pas dans les sentiments et laissez la Parole 
d’Elohîm, telle une épée, séparer votre esprit de 

votre âme (Hébreux 4:12) et vous séparer des 
mauvaises fréquentations. 
 

La séparation d’avec les mauvaises herbes ou les 
branches pourries est indispensable à votre succès 

dans le service (Yohanan 15). Toutes les personnes 

que le Seigneur a utilisées dans la Bible ont connu 
de grandes séparations avec leurs proches : 
Abraham et Lot, Paulos et Barnabas, etc. Le 

Seigneur m’a séparé de toutes les générations de 

fils et de filles cupides et rebelles. La génération de 
Koré, Dathan, Abiram et On (Bamidbar 16) devait 
être chassée loin de moi pour que le travail du 

Seigneur prospère.  
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Après la réception du message sur le retour à la 

Parole, aux fondements apostoliques selon 
Éphésiens chapitre 2, au verset 20, j’ai vécu 

plusieurs séparations très douloureuses.  

 

Premièrement, j’ai connu la séparation d’avec mes 
amis pasteurs, avec qui je travaillais depuis 

plusieurs années, et même l’abandon total de 

certains d’entre eux. Auparavant, j’étais très 

considéré parmi eux, ils m’invitaient à leurs 
assemblées et à leurs réunions de prières comme 

prédicateur. J’effectuais souvent des voyages pour 
animer des réunions de guérisons dans leurs 
assemblées ici et là. Mais lorsqu'ils apprirent que je 

prêchais le retour à Elohîm, dénonçant la pratique 
de la dîme, la suprématie des pasteurs sur les 

assemblées (églises) et la manipulation dont 
certains enfants d’Elohîm font l’objet, ces amis 

pasteurs qui, pour la plupart, avaient accepté ce 
message dans un premier temps, m’abandonnèrent 
en me traitant d’illuminé et d’anti-Mashiah. Je me 

suis retrouvé complètement seul avec les 
collaborateurs que j’avais formés.  

 

La deuxième séparation fut celle d’avec la plupart 
de mes propres fils et filles dans la foi que le 
Seigneur a chassé loin de moi. En décembre 2006, 

le Seigneur m’a demandé de faire un jeûne d’un an 

sans m’en dire la raison. En fait, plusieurs 
personnes que j’avais formées devaient me quitter. 
Ce fut d’abord le cas d’un frère que j’avais envoyé 

à Rouen et qui s’est emparé de l’assemblée que 

j’avais formée. Le Seigneur, dans sa sagesse, m’a 



55 
 

demandé de la laisser. Ensuite, un autre frère que 

j’avais formé et envoyé en Martinique pour diriger 
une assemblée de plus de 150 personnes, m’a traité 

de sorcier et s’est également emparé de l’assemblée 

qu’il a détruite par la suite (ce frère a fini par 

divorcer et sa propre femme l’a trompé avec son 
pasteur adjoint). Plusieurs autres personnes 

commencèrent à quitter le service sans raison 

valable en me traitant de sorcier, d’adultère, et 

allant même jusqu’à me reprocher de les appauvrir 
avec l’Évangile de la croix...  

 
Avec tout ce déploiement de haine de la part des 
gens que j’avais formés en vue de faire avancer 

l’œuvre du Seigneur, j’ai connu la trahison dont 
parle le Seigneur, la déception et le découragement. 

« Même l'homme avec qui j'étais en paix, qui avait 
ma confiance et qui mangeait mon pain, a levé le 

talon contre moi. » Tehilim 41:10  
 
Je me trouvais en mission dans mon pays d’origine 

le jour où j’ai perdu mon père. Et c’est justement ce 
jour-là, que l’un des anciens que j’ai formés et aidés 

dans le service m’a téléphoné pour m’annoncer qu’il 

partait. Dès mon retour en France, il est venu 
déposer un courrier dans ma boîte aux lettres, 
exprimant tous ses griefs envers moi. Le lendemain, 

il appela tous les frères et sœurs, afin de les 

convaincre de sortir de l’assemblée et de nous 
quitter. Elohîm m’a poussé à garder le silence 
malgré la douleur. En effet, tout cela venait du 

Seigneur qui voulait m’émonder pour me faire 

porter encore plus de fruits. Le Seigneur était en 
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train de chasser lui-même la génération de 

Yishmael et celle des enfants de Qetourah, car ils ne 
devaient pas hériter de moi. Il fallait que ces 

générations soient loin de la génération de Yitzhak 

ou de Timotheos qui devait hériter de ce service. La 

génération de rebelles, d’hypocrites et d’impudiques 
ne pouvait pas rester à côté des héritiers du 

Royaume. Yohanan disait : « Enfants, c'est ici la 

dernière heure. Et comme vous avez entendu que 

l'Anti-Mashiah viendra, maintenant aussi beaucoup 
d'anti-mashiah sont apparus. De là nous savons que 

c'est la dernière heure. Ils sont sortis de chez nous, 
mais ils n'étaient pas de chez nous, car s'ils avaient 
été de chez nous, ils seraient restés avec nous. Mais 

c'est afin qu'il soit manifeste que tous ne sont pas 
de chez nous. » 1 Yohanan 2:18-19  

 
Après ces rébellions, l’œuvre a pris une dimension 

internationale. Des pays entiers ont commencé à 
être touchés par le message de l’Évangile via les 
différentes missions et les médias mis en place tels 

que Radio2vie et Tv2vie. Par le biais de ces médias, 
en quelques mois d’existence seulement, une 

centaine de pays ont été touchés. Jusqu’à ce jour, 

des âmes sont touchées, encouragées et suivent les 
enseignements en famille. D’autres reçoivent des 
délivrances en direct chez elles et se donnent au 

Seigneur. Plusieurs personnes sont formées et 

continuent à se former pour leur ministère. Un 
centre de formation a été mis en place pour équiper 
les saints qui veulent répondre à l’appel du 

Seigneur. D’autres sont envoyés dans les nations, 
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afin de répandre l’Évangile et former à leur tour 

d’autres ouvriers. 
  

Au Gabon, il y a bientôt 16 ans, le Seigneur m’a 

envoyé commencer une œuvre. Plusieurs villes ont 

été touchées et plusieurs personnes ont été formées 
à ce jour. Il y a quelque temps, alors que j’étais 

parti visiter les assemblées (églises) du Gabon, des 

pasteurs, voyant leurs bâtiments se vider, se sont 

plaints auprès de feu le président Omar Bongo qui, 
sur leurs calomnies, m’a fait arrêter et emprisonner 

dans un camp militaire afin d’y être interrogé. 
Notons qu’ils avaient de quoi être en colère car, en 
un jour, nous avions baptisé plus de 300 personnes. 

Gloire soit rendue à Elohîm !  
 

De nombreux pays continuent à être touchés par le 
Seigneur. L’Europe, avec la France, la Belgique, la 

Hollande, l’Allemagne, la Norvège, le Danemark, la 
Suède, le Royaume-Uni, l’Irlande... Les îles, avec la 
Martinique, la Guadeloupe, la Réunion, l’île Maurice, 

les Seychelles, Madagascar, les Îles Rodrigues, et 
Daliga (une île de 350 habitants où 50 d’entre eux 

sont touchés) ... L’Afrique, avec la Tunisie, le Maroc, 

le Sénégal, la Côte-d’Ivoire, le Congo, la RD-Congo, 
l’Angola, le Gabon, le Togo, le Bénin, le Ghana... Les 
Amériques, avec le Canada, les États-Unis, le Brésil, 

la Guyane française...  

 
Dans tous ces pays ont émergé des assemblées de 
maisons après la venue de missionnaires sur leur 

territoire. De plus, par l’intermédiaire de la radio, du 

journal Les Dokimos, de TV2VIE, des ouvrages 
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édités par le ministère, plusieurs personnes 

résidentes dans d’autres pays, notamment de 
culture musulmane, sont touchées par l’Évangile.  

 

Avant qu’internet ne soit accessible à tous, Elohîm 

nous avait donné une stratégie pour répandre ces 
vérités qu’Il nous a communiquées. Nous achetions 

des tours de duplication de DVD, CD, DiVX et nous 

dupliquions ces supports audio et vidéo que nous 

distribuions gratuitement, partout où le Seigneur 
nous envoyait. Lors des séminaires et des 

campagnes d’évangélisations, nous y envoyions des 
équipes pour distribuer les supports et de nombreux 
chrétiens étaient réveillés et prenaient conscience 

de l’état dramatique de beaucoup d’assemblées.  
 

Tous ces fruits n’auraient pas été possibles si Elohîm 
ne m’avait pas fait passer par ces épreuves. Bien 

que je ne regrette pas le temps où j’étais invité par 
mes amis pasteurs pour animer des sessions de 
formation dans leurs assemblées, je me suis rendu 

compte qu’il était important que certaines 
personnes nous quittent, afin d’avancer à la vitesse 

qu’Elohîm voulait.  

 
Après m’avoir séparé de certains de mes 
collaborateurs, le Seigneur m’a demandé de faire la 

traduction de la Bible, mais aussi de construire des 

hôpitaux et des centres agricoles dans les pays 
appauvris, pour produire toutes sortes de fruits afin 
de nourrir les pauvres. En République démocratique 

du Congo, un centre hospitalier est construit et 

plusieurs hectares sont achetés pour des projets 
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agricoles. Et tout cela grâce au Seigneur 

Yéhoshoua. 
 

La traduction de la Bible 

 
En novembre 2013, alors que j'étais en prière, je 

demandais au Seigneur ce qu'il attendait de moi. Il 
m'a répondu à travers un rêve dans lequel il me 
disait de réviser la Bible. Je dois dire que j'ai eu du 

mal à croire qu'Elohîm puisse me demander une 
telle chose. De plus, je me sentais incapable 

d'assumer un si grand projet, aussi, je lui ai 
demandé à plusieurs reprises de me confirmer que 

c'était bien sa volonté, chose qu'il a faite. J'ai 
ensuite parlé de ce que j'avais reçu à des frères et 
sœurs qui travaillent avec moi et ces derniers m'ont 

confirmé que ce rêve venait bien du Seigneur.  
 

Une dynamique s'est créée aussitôt et bien 
qu'aucun d'entre nous ne se sentît à la hauteur de 

la tâche qui nous était confiée, nous nous sommes 
rapidement organisés pour concrétiser ce rêve, 

comptant sur le Seigneur pour qu'il nous donne les 

capacités et la sagesse dont nous avions besoin. 
 
Pour réaliser ce travail, nous nous sommes appuyés 

sur les textes majoritaires. Ainsi, tout en essayant 
de conserver un vocabulaire qui soit à la portée de 

tous, certains mots et expressions ont été changés 
pour restituer pleinement leur signification initiale. 

À titre d'exemple, vous constaterez régulièrement 
que certains mots sont répétés deux fois de suite. 
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Cela n'est pas une erreur, mais la restitution 

littérale d'expressions qui insistent sur une vérité 
(voir commentaire en Bereshit 2:16-17). En effet, 

El parle une fois et deux fois pour avertir les 

humains (Iyov 33:14).  

 
« Si le rêve a été deux fois répété à pharaon, c'est 

que la parole est fermement établie de la part 

d'Elohîm, et qu'Elohîm se hâte de l'accomplir. » 

Bereshit 41:32 
 

Je remercie tout d'abord le Seigneur pour son aide 
précieuse qu'il nous a apportée pour la traduction 
de cette Bible, ainsi que celles et ceux qui nous ont 

assistés dans ce travail. Cette traduction est un 
héritage pour la génération présente et future. 

Comme Timotheos, les fils et les filles du Seigneur 
prendront soin de cet héritage et le transmettront à 

d’autres.  
 
Cette traduction était l’objet de toutes sortes 

d’attaques des ennemis de la foi. J’ai reçu plusieurs 
intimidations pour que j’arrête ce travail, mais grâce 

au Seigneur j’ai tenu bon, ainsi que les personnes 

qui m’ont assisté. J’ai reçu des courriers menaçants, 
un coup de fil d’un faux frère m’intimant l’ordre de 
tout arrêter. Un pasteur que j’ai formé disait aux 

gens qu’il ne fallait pas nommer cette Bible (BJC ou 

BYM), mais on a tenu bon jusqu’à la fin grâce au 
Père céleste.  
 

Les « Sanballat » et les « Tobiyah » modernes 

s’étaient levés contre moi, mais ils ont été 
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confondus. Si le Seigneur ne m’avait pas séparé de 

ces personnes, je serais certainement mort 
physiquement et l’œuvre qu’il m’a confiée serait 

détruite dans l’œuf.  

 

La séparation est biblique, nous devons toujours 
nous attendre à ce que certaines personnes nous 

abandonnent. Yéhoshoua a été abandonné par 

certains de ses disciples à cause du message qu’il 

prêchait. Pareillement pour Paulos : « Tu sais ceci : 
que tous ceux qui sont en Asie se sont détournés de 

moi, parmi eux sont Phygèlos et Hermogène. » 2 
Timotheos 1:15  
 

Je voudrais que vous compreniez que certaines 
personnes qui sont avec vous dans le service 

peuvent devenir de véritables freins pour votre 
percée spirituelle. C’est pourquoi Elohîm nous 

sépare régulièrement de l’ivraie, comme Il l’a fait 
avec Abraham et Lot.  
 

Lorsque YHWH demanda à Abraham de sortir de sa 
patrie, Abraham commit une erreur, celle d’avoir 

amené Lot avec lui. Très vite, les problèmes 

commencèrent, les bergers des troupeaux 
d’Abraham et ceux des troupeaux de Lot se 
querellaient. Le père de la foi comprit alors qu’il 

fallait se séparer d’avec son neveu. Ce n’est 

qu’après cette séparation, que YHWH lui montra 
tout le pays de Kena’ân qu’Il avait réservé à sa 
descendance.  
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« YHWH dit à Abram, après que Lot se fut séparé de 

lui : Lève les yeux, s’il te plaît, et regarde, du lieu 
où tu es, vers le nord et le sud, vers l’est et 

l’ouest. Car je te donnerai, à toi et à ta postérité 

pour toujours, toute la terre que tu vois. » Bereshit 

13:14-15  
 

Tant que Lot était avec lui, Abraham était voilé (« 

Lot » signifie « voile »), et ne pouvait pas cheminer 

vers sa bénédiction.  
 

Ne choisissez pas vous-même les personnes avec 
qui vous allez travailler, car vous risqueriez d’être 
freiné et de vous créer des ennuis inutilement. 

Laissez Elohîm choisir à votre place, Lui seul connaît 
les secrets des cœurs.  

 
Certaines personnes que vous côtoyez peuvent être 

des obstacles par leur manque de foi à la vision et 
à l’appel qu’Elohîm vous a donnés. J’ai appris, au 
travers de cette épreuve, à prier avant de choisir 

mes collaborateurs. Elohîm est fidèle, Il ne laissera 
personne vous empêcher d’accomplir l’œuvre pour 

laquelle il vous a appelé, si vous avez un cœur juste 

et droit devant Lui.  
 
Il est plus que nécessaire de demander au Seigneur 

de vous révéler l’état des cœurs des personnes qui 

souhaitent travailler avec vous. Certaines de ces 
personnes ont une seule ambition : vous faire 
échouer.  
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Les tentations 
 
Des tentations, j’en ai eu à plusieurs occasions où 
je pouvais aller avec d’autres femmes que la 

mienne, des femmes qui se proposaient à moi 
gratuitement. Un jour, une très jolie jeune femme 

est venue me voir pour me proposer d’aller avec 
elle. Cette dernière affirmait qu’Elohîm lui aurait dit 

que j’étais son mari ! Or, elle savait bien que j’étais 
déjà marié ! Une autre femme est venue me voir à 

deux reprises pour me dire qu’elle avait des 
sentiments pour moi. Une autre encore priait le 

Seigneur pour avoir un mari en tous points comme 
moi ! Toutes ces tentations auraient pu me faire 
fléchir, mais Elohîm m’a gardé. Je savais que si je 

tombais dans le péché, je perdrais la puissance du 
Saint-Esprit ainsi que la confiance du Seigneur. 

Alors j’ai décidé de suivre Yéhoshoua et de résister 
aux tentations. 

 

Au début de mon service j’ai rencontré plusieurs 

personnes qui voulaient, moyennant de l’argent, 

que je change le message et la vision que le 

Seigneur m’a donnés. Certains venaient 
uniquement pour être établis dans une charge 

ministérielle. Bien entendu, je n’ai en aucun cas 
cédé à ces propositions démoniaques. Jusqu’à ce 
jour, je tiens ferme en m’accrochant de toutes mes 

forces à la grâce d’Elohîm. Je préfère encore mourir 

que de me compromettre et être séparé de mon 
bien-aimé Seigneur Yéhoshoua.  
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La mort de mes parents 
 
Le Seigneur m’a appelé à son service depuis 
plusieurs années déjà. J’assiste souvent à de 

nombreuses guérisons et délivrances, mais ma 
propre mère est restée malade pendant 22 ans sans 

être guérie. J’ai souvent supplié le Seigneur de la 
guérir mais Il me répondait de m’occuper de son 

œuvre. En décembre 2007, mon père est décédé, 
alors que j’étais en pleine conférence. J’ai dû 

continuer les enseignements, et tard dans la soirée, 
j’ai enfin pu aller soutenir ma mère. En 2011, ma 

mère est à son tour décédée à un moment où j’avais 
un enseignement à faire, à Liège en Belgique, que 
je ne pouvais pas décommander. Le jour de 

l’enterrement, j’avais aussi un programme arrêté 
que je ne pouvais pas annuler. Je me suis retrouvé 

dans la même situation que le disciple dans Loukas 
9:59-60 : « Et il dit à un autre : Suis-moi ! Mais il 

dit : Seigneur, permets-moi d'aller d'abord ensevelir 

mon père. Mais Yéhoshoua lui dit : Laisse les morts 

ensevelir leurs morts mais toi, va, et annonce le 

Royaume d'Elohîm ! ».  

 
Aimons-nous le Seigneur au point de supporter 

patiemment toutes les souffrances, y compris celles 
liées à la maladie et même à la mort de nos parents, 
sans Lui faire aucun reproche ? Toutefois, mon cœur 

dans cette épreuve était dans la paix car mes 

parents étaient chrétiens, et selon 1 Thessaloniciens 
chapitre 4, du verset 13 au verset 18, les morts en 
Mashiah retrouveront la vie et ressusciteront. 
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L’autonomie des assemblées et des 
ministères 

 
J’ai travaillé en tant que pasteur de 1999 à 2005, 

ensuite le Seigneur m’a demandé de quitter cette 

fonction pour répondre à l’appel missionnaire de 
2005 au 21 avril 2012. Depuis mi-2009, le Seigneur 

me mettait à cœur de donner officiellement 
l’autonomie aux assemblées et aux ministères que 
j’ai implantés et formés, afin de me concentrer 

totalement à la nouvelle mission qu’Il m’a confiée, 
celle d’annoncer son retour imminent via Radio2vie 

et Tv2vie et les livres, en sonnant le shofar. Il m’a 
également confié le soin de former les personnes 

qui le désirent, sans pour autant qu’elles dépendent 

de moi, par le biais de notre centre de formation 

biblique DIDASKO, entre autres.  
 
Il est important que les chrétiens comprennent que 

les assemblées n’appartiennent pas aux pasteurs 

mais au Seigneur (Matthaios 16:18). Comme dans 
une famille, lorsqu’un enfant arrive à l’âge de fonder 
sa propre famille, ses parents doivent l’encourager 

et mettre à sa disposition tous les moyens 

nécessaires pour sa réussite.  
 
Dans Actes au chapitre 20, du verste 17 à 38, Paulos 

avait réuni les anciens de l’église d’Éphèse pour leur 
dire qu’ils n’allaient plus le voir et que c’était 

désormais à eux de prendre en charge le troupeau 

du Seigneur. Au verset 38, il est dit que les anciens 

ont accompagné Paulos jusqu’au navire. Ils ne l’ont 
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pas retenu mais ils l’ont aidé à répondre à son 

nouvel appel. De même, l’eunuque éthiopien, dans 
le chapitre 8 des Actes des apôtres, après avoir fait 

un bout de chemin avec Philippos, continua sans lui 

et fit le travail où il devait aller. Philippos n’a pas 

non plus cherché à être sa « couverture spirituelle 
», et ainsi le contrôler à vie. Au contraire, après lui 

avoir enseigné ce qu’il devait lui transmettre, il le 

laissa aller.  

 
L’autonomie n’est pas la division mais plutôt 

l’élargissement du Royaume. C’est la 
responsabilisation des chrétiens, qui ne vont plus 
chercher à se cacher derrière un homme, mais qui 

seront désormais responsables de leurs actes, 
devant les hommes et devant Elohîm. Ils ne vont 

plus chercher une caution pour valider leurs propres 
ambitions, mais ils seront directement responsables 

de leurs agissements et des conséquences qu’ils 
engendrent.  
 

L’autonomie a été donnée le 21 avril 2012 à toutes 
les assemblées, afin qu’elles s’impliquent 

pleinement dans leurs villes ; car je n’ai pas été 

appelé pour créer une énième dénomination avec 
son cortège de réunions pastorales annuelles, dont 
le siège serait à Paris. Ces églises travailleront en 

collaboration, si elles le désirent, sans le 

chapeautage d’un ministère quel qu’il soit (apôtre, 
prophète, etc.).  
 

Toutefois, je pourrais toujours leur donner des 

conseils, si elles le demandent. Comprenons bien 
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que l’autonomie est aussi une marque de confiance 

car elle va permettre à tous ces ministères de se 
réaliser et d’entrer pleinement dans les différents 

appels que le Seigneur leur adresse. Je refuse avec 

force de prendre la place d’Elohîm dans le cœur des 

frères et sœurs que j’ai formés. Comme Paulos l’a 
fait avant nous, nous devons présenter à Elohîm 

toutes ces assemblées comme un parfum de bonne 

odeur (Romains 15:16).  

 
Je me souviens de ce que le Seigneur m’a dit 

lorsque je me suis trouvé devant son trône : « 
Beaucoup de pasteurs après m’avoir présenté les 
âmes qu’ils ont gagnées, repartent avec elles ». 

Cette parole résonne encore dans mon cœur et je 
ne veux pas faire comme eux. Ces pasteurs agissent 

de cette manière parce qu’ils ne sont pas des pères.  
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Chapitre 6 

La génération d’Abraham ou des 
pères 

 
 
Il s’agit de la génération de celui qui reçoit l’appel 
et la vision d’Elohîm. Certaines personnes sont 

établies comme des pères dans la foi. Elles doivent 
travailler pour la formation des fils et des filles qui 

continueront la vision qu’Elohîm leur a donnée. En 
effet, la vision d’Elohîm concerne plusieurs 

générations. Beaucoup de conducteurs perdent 
l’onction, l’appel et le ministère parce qu’ils sont 
trop pressés : ils veulent voir se réaliser à tout prix 

la vision qu’Elohîm leur a donnée. Par conséquent, 
ils sont prêts à accepter les compromis ou à 

contracter des alliances avec des personnes 
qu’Elohîm n’approuve pas.  

 

Un visionnaire ne se situe pas dans le présent. En 

revanche, il pose les actes et les fondements pour 

le futur car il voit les choses avant les autres. Très 

peu de conducteurs travaillent dans le but de laisser 
un héritage pour les générations futures. La Bible 

nous fait part d’une situation similaire dans laquelle 
les pères avaient failli car ils n’avaient pas laissé un 
héritage à leurs enfants : « Toute cette génération 

fut recueillie auprès de ses pères, et il s'éleva après 

elle une autre génération, qui ne connaissait pas 
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YHWH ni les œuvres qu'il avait faites en faveur 

d'Israël. » Shoftim 2:10  

 
Les visionnaires doivent s’assurer que les 

générations futures de chrétiens, enfants engendrés 
dans la foi, connaîtront YHWH et le serviront avec 

dévouement. Les visionnaires doivent absolument 
former des personnes capables de travailler plus 
qu’eux afin de poursuivre la vision après leur 

départ.  
 

La Parole d’Elohîm donne plusieurs illustrations de 
ce modèle de pères dans la foi. David reçut la vision 

de bâtir une maison pour le Seigneur, mais c’est son 
fils Shelomoh qui l’a construite (1 Hayyamim dibre 

28). Yéhoshoua (Josué) fit entrer à Kena’ân le 
peuple préparé par Moshé. Éliyah laissa à Éliysha 

une double portion d’onction. Paulos instruisit 
Timotheos qui établit à son tour de nouvelles 
assemblées. Les visionnaires doivent être comme 

l’apôtre Yohanan, qui se réjouissait du fait que ses 

enfants marchaient dans la vérité (3 Yohanan 1:4).  

 

Les pères doivent faire comme David, et tout mettre 
en œuvre pour que les fils n’aient pas trop de 
difficultés à accomplir les œuvres d’Elohîm. David 

avait effectivement tout préparé afin que Shelomoh 

construise sans peine la maison du Seigneur (1 
Hayyamim dibre 29). Le fils dans la foi devra bien 
évidemment livrer ses propres combats, en tant 

qu’enfant et serviteur d’Elohîm. Mais, il ne faudrait 
pas que ses batailles soient les mêmes que celles de 
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son père dans la foi, car il est censé profiter des 

expériences acquises par ce dernier.  

 
En tant que dirigeant, vous devez être un exemple 

pour ceux qui travaillent avec vous pour 
l’accomplissement de la vision du Seigneur. 

L’Assemblée de Yéhoshoua a beaucoup d’apôtres, 
de prophètes et de maîtres mais elle manque 
cruellement de pères. Elle a besoin de véritables 

pères dans la foi qui aiment le peuple d’Elohîm au 
point de se sacrifier pour son épanouissement 

(Galates 4:19).  
 

Un père doit reconnaître les capacités et le potentiel 
d’un fils, regarder essentiellement à ses qualités 

pour l’aider à s’épanouir, le pousser à accomplir son 
potentiel et à développer ses dons. Pour y parvenir, 

il doit consacrer du temps à son fils, en vue de sa 
formation et de son éducation. Il doit être présent 
pour l’encourager lorsqu’il fait des erreurs et 

accepter les frustrations sans l’abandonner. Le père 

dans la foi doit se réjouir lorsque son fils fait des 

progrès, et bannir la jalousie et l’amertume. Au 

travers de moments privilégiés, le père implante la 
vision dans le cœur de son fils. Mais cette relation 
est réellement fructueuse si le fils dans la foi fait 

preuve d’humilité et de respect pour recevoir 

l’enseignement du père dans l’amour d’Elohîm.  

 

 



72 
 

Préparation subie par Abraham avant 
de devenir père de Yitzhak 
 
Abraham a été préparé pendant des années par le 

Seigneur avant d’engendrer son fils Yitzhak :  
 

- La mort de son père Terach dont le nom 

signifie « retard » ; 

- La séparation d’avec Lot son neveu dont le 

nom signifie « voile » ; 

- Il devait être intègre et marcher devant la 

face de YHWH ; 

- Il devait passer par la circoncision car il ne 

pouvait pas devenir le père de Yitzhak sans la 

circoncision.  
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Chapitre 7 

La génération de Yitzhak ou des 
fils 

 
 
La génération de Yitzhak est la génération des 
déboucheurs des puits que les pères ont creusés (2 

Timotheos 2:1-3). C’est la génération des héritiers 
de la vision. Ceux qui sont de la génération de 

Yitzhak continuent la vision des pères. Ils 
débouchent les puits que leurs pères avaient 

creusés et restaurent leurs noms.  
 
« Yitzhak partit de là et campa dans la vallée de 

Guérar où il s'établit. Yitzhak creusa de nouveau 
les puits d'eau qu'on avait creusés du temps 

d'Abraham, son père, et que les Philistins 
avaient bouchés après la mort d'Abraham, et il 

leur donna les mêmes noms que son père leur 

avait donnés. Les serviteurs de Yitzhak creusèrent 

dans cette vallée et y trouvèrent un puits d'eau 

vive. Mais les bergers de Guérar eurent une querelle 

avec les bergers de Yitzhak, disant : L'eau est à 
nous. Et il appela le nom du puits Esek, parce qu'ils 

avaient contesté avec lui. Ensuite, ils creusèrent un 
autre puits, pour lequel ils contestèrent aussi, et il 
appela son nom Sitna. Alors il se transporta de là et 

creusa un autre puits pour lequel ils ne contestèrent 

pas. Il l'appela du nom de Rehoboth, en disant : 

C'est parce que YHWH nous a maintenant mis au 
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large, et nous porterons du fruit sur la terre. » 

Bereshit 26:17-22  
 

Les fils dans la foi ne cherchent ni à détruire leur 

père, ni leur travail. Au contraire, ils restaurent 

l’œuvre que le Seigneur avait faite à travers leur 
père et restaurent aussi leurs noms.  

 
Je me souviens d’un pasteur que j’ai formé et à qui 

j’avais confié une assemblée à Rouen, en France. 
Quelques années après, cet homme m’a chassé de 

cette assemblée et avait changé son nom. C’est un 
faux frère qui a trouvé une occasion pour détourner 

toute une assemblée.  

 

Les puits d’Abraham restaurés par 

Yitzhak 
 

L’histoire de la restauration des puits creusés par 
Abraham est riche d’enseignement : 

 
- Ces puits représentent la Parole ou la doctrine 

que le Seigneur nous a transmise par le moyen 

des pères apostoliques (Petros, Yohanan, 

Yaacov, Paulos, etc.). 

 

- Les Philistins représentent les religieux (les 

pharisiens au temps des apôtres de l’Agneau et 

les pharisiens modernes) qui ont bouché ou 

falsifié la Parole du Seigneur. Ils ont changé 
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également les noms des personnages bibliques 

(Romains 1:18-29). 

 

- Les noms des puits représentent les différents 

noms du Seigneur, ainsi que ceux des 

personnages bibliques que des religieux ont 

modifiés et colonisés.  

 
- Le creusage des puits d’Abraham par Yitzhak 

est le travail de réforme entamé par la 

génération de Yitzhak. Nous sommes la 

restauration de Yitzhak. L’heure est à la réforme, 

au retour aux fondements posés par les apôtres 

de l’Agneau. Avant l’enlèvement de l’Assemblée 

du Seigneur, la génération de Yitzhak travaillera 

de plus en plus à la restauration des vérités 

bibliques délaissées par les assemblées 

paganisées.  

 

- La restauration des noms des puits est le 

travail que les fils et les filles du Père réalisent. 

Les différents noms du Seigneur et ceux des 

personnages bibliques seront restaurés. Les 

disciples du Seigneur connaîtront de plus en plus 

son Véritable nom, c’est-à-dire Yéhoshoua ha 

Mashiah.  

 

Voici ce que Shelomoh, le fils de David disait :  
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« Écoutez, mes fils, la correction d'un père, et soyez 

attentifs pour connaître le discernement. Car je 

vous donne une bonne instruction, ne rejetez pas 

ma torah. J'ai été un fils pour mon père, un fils 

tendre et unique auprès de ma mère. Il m'a 

enseigné et m'a dit : Que ton cœur retienne mes 

paroles ! Garde mes commandements et tu vivras. 

» Mishlei 4:1-4  

 

Dans ces versets, le roi Shelomoh s’adresse à ses 

fils qui ont besoin de ses instructions afin de devenir 

à leur tour des pères pour leurs enfants. Shelomoh 

dit qu’il était un fils pour son père et sa mère. S’il 

n’avait pas été un fils, c’est-à-dire respectueux pour 

son père et sensible à son enseignement, il n’aurait 

pas pu être à son tour un bon père pour ses enfants. 

Ainsi, les pères d’aujourd’hui ont été les fils d’hier, 

et les fils d’aujourd’hui seront les pères de demain. 

Chaque serviteur du Seigneur est unique. Il ne doit 

pas y avoir de sosies dans la maison d’Elohîm, mais 

des disciples du Seigneur. 

 

De plus, comme Naboth, la génération de Yitzhak 

ne cède pas l’héritage des pères : « Et voici ce qui 

arriva après ces choses : Naboth de Yizre`e'l avait 
une vigne à Yizre`e'l, près du palais d'Achab, roi de 
Samarie. Achab parla à Naboth et lui dit : Donne-

moi ta vigne, afin que j'en fasse un jardin potager 
car elle est proche de ma maison et je te donnerai 
à la place une vigne meilleure ou, si cela est bon à 

tes yeux, je te donnerai le prix en argent. Mais 
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Naboth dit à Achab : Que YHWH me garde de 

te donner l'héritage de mes pères ! » 1 
Melakhim 21:1-3  

 

Voici quelques personnages bibliques faisant partie 

de la génération de Yitzhak sont :  

 

- Yéhoshoua (Josué) ; 

- Les filles de Tselophchad qui avaient lutté 

pour que le nom de leur père et son héritage ne 

soient pas détruits (Bamidbar 27:1-11) ;  

- Eliysha ; 

- Shelomoh, 

- Les 12 apôtres ;  

- Timotheos et Titos ; 

- Tous les disciples du Seigneur ; « Or pour 

nous, frères, nous sommes enfants de la 

promesse comme Yitzhak. Mais de même 

qu’alors celui qui avait été engendré selon la 

chair persécutait celui qui était selon l'Esprit, il 

en est de même maintenant. Mais que dit 

l’Écriture ? Chasse l’esclave et son fils, car le fils 

de l’esclave n’héritera jamais avec le fils de la 

femme libre. C'est pourquoi, frères, nous ne 

sommes pas enfants de l'esclave, mais de la 

femme libre ». Galates 4:28-31 
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Timotheos, un modèle de fils 
 
« Toi donc, mon fils, sois fortifié dans la grâce qui 

est dans le Mashiah Yéhoshoua. Et les choses que 

tu as entendues de moi à travers beaucoup de 
témoins, confie-les à des gens fidèles qui seront 

capables de les enseigner aussi à d'autres. » 2 
Timotheos 2:1-2  
 

La génération de Timotheos est comme celle de 
Yitzhak. Elle représente les personnes qui sont des 

enfants légitimes et qui transmettent fidèlement 
l’héritage des pères à d’autres. Ces personnes sont 

celles et ceux qui sont appelés à être avec vous dans 
votre service.  

 
Timotheos avait suivi de près l’enseignement, la vie 

et les souffrances de Paulos, son père dans la foi. Il 
partageait ses pleurs, son amour pour l’œuvre 
d’Elohîm et ses combats. Paulos était pour lui un 

exemple du serviteur de YHWH complètement 

consacré. Timotheos avait donc une référence, un 

repère et un exemple, pour mieux servir le Seigneur 

avec efficacité. Aussi, malgré son jeune âge, il avait 
le sens des responsabilités. Il ne cherchait pas à 
satisfaire ses propres intérêts, ni à parvenir à des 

postes ou à des titres élevés, mais il cherchait 

seulement l’occasion de servir les autres avec un 
cœur de berger.  
 

Les vrais conducteurs visent l’épanouissement des 
autres. Ils concentrent leurs efforts sur la 
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transformation des cœurs. Ils se dépouillent eux-

mêmes pour enrichir leurs frères. Le vrai berger 
prend soin des brebis ; il est prêt à donner sa vie 

pour leur protection (Yohanan 10 : 12-13). Ceux qui 

n’ont pas eu des références exemplaires manquent 

souvent de repères et ils sont malheureusement 
amenés à reproduire les mêmes erreurs que leurs 

aînés.  

 

La génération des fils continue l’œuvre 
des pères 

 
« Ce que YHWH avait ordonné à Moshé son 

serviteur, Moshé l'avait ordonné à Yéhoshoua et 
Yéhoshoua le fit. Il n'écarta pas une parole de tout 

ce que YHWH avait ordonné à Moshé. » Yéhoshoua 
11:15  

 
« Yitzhak creusa de nouveau les puits d'eau qu'on 

avait creusés du temps d'Abraham, son père, et que 

les Philistins avaient bouchés après la mort 

d'Abraham, et il leur donna les mêmes noms que 
son père leur avait donnés. » Bereshit 26:18  
 

« Toi donc, mon fils, sois fortifié dans la grâce qui 

est dans le Mashiah Yéhoshoua. Et les choses que 
tu as entendues de moi à travers beaucoup de 
témoins, confie-les à des gens fidèles qui seront 

capables de les enseigner aussi à d'autres. » 2 
Timotheos 2:1-2  
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La vision ne doit pas s’éteindre à la mort du 

visionnaire. En effet, toute vision qui vient du 
Seigneur est pour des générations présentes et 

futures. Yéhoshoua (Josué), Yitzhak et Timotheos 

étaient des fils ayant compris la mission et la vision 

de leurs pères. Ils ont réussi à les communiquer à 
des générations futures. Ces fils du Seigneur étaient 

de véritables héritiers du Royaume.  

 

Un fils d’Elohîm est celui qui saisit la vision céleste, 
la garde et la transmet à d’autres. Les vrais 

chrétiens sont des héritiers du Royaume qui 
continuent à perpétrer la vision biblique. Ils 
défendent les vérités bibliques, quelques soient les 

dires des hommes. Ils défendent l’héritage laissé 
par les apôtres de l’Agneau. 
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Chapitre 8 

La génération de Yaacov ou des 
petits-fils 

 
 
La génération de Yaacov ou des petits-fils, est celle 
qui est engendrée par les fils et les filles qui ont été 

formés par les pères dans la foi. Selon l’Évangile, 
les fils et les filles ne doivent pas être stériles mais 

productifs dans la maison d’Elohîm.  
 

Timotheos avait hérité de la foi de sa mère Eunike, 
qui elle-même l’avait héritée de sa mère Loïs (2 
Timotheos 1:5). La transmission, pour au moins 

trois générations, est tout à fait biblique. La simple 
histoire de Routh la Moabite, qui décida de suivre la 

mère de son défunt mari à Bethléhem, est un 
hommage à la conversion et à la fidélité. Mais elle a 

aussi pour finalité de situer la généalogie de David 

puisque Routh est son aïeule. Les actes de foi de 

Routh rejaillirent sur David.  

 

Elohîm nous appelle à porter du fruit au travers de 
l’enseignement que nous allons transmettre aux 

générations à venir. Pour transmettre 
l’enseignement d’Elohîm aux générations futures, 
non seulement il faut du temps, mais il faut encore 

être correctement préparé. Le Seigneur a dû me 

préparer et me séparer de beaucoup de personnes 

avant de me confier certaines responsabilités. 
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Il est important de comprendre qu’Elohîm est 
l’Elohîm générationnel car il voit plusieurs 

générations derrière les personnes qu’Il appelle. 

Ainsi, trois générations de visionnaires ont été 

déterminantes dans l’histoire d’Israël, et leur 
exemple doit être connu par tous ceux qui ont reçu 

un appel et une mission d’Elohîm. Ces trois 

générations constituent les bases qu’il faut poser 

pour qu’une vision se réalise.   
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Conclusion 
 

 
Toutes ces expériences avec ces générations 

d’impies m’ont beaucoup enseigné sur l’être 

humain. Il ne faut pas se fier à lui, son cœur est 

tortueux (Yirmeyah 17:9) et les apparences sont 

tellement trompeuses. « Ainsi parle YHWH : Maudit 

soit l'homme fort qui se confie dans l'homme, qui 

fait de la chair sa force, et dont le cœur se détourne 

de YHWH ! » Yirmeyah 17:5  

 

Je pense particulièrement au livre de Eikha 

(Lamentations de Yirmeyah) et à ces passages :  

 

« Et ils ont dit : Venez, formons un complot contre 

Yirmeyah ! Car la torah ne périra pas chez le prêtre, 

ni le conseil chez le sage, ni la parole chez le 

prophète. Venez, et tuons-le avec la langue, et ne 

soyons pas attentifs à ses discours ! » Yirmeyah 

18:18  

 
« Tu m'as persuadé, YHWH, et je me suis laissé 
persuader ! Tu as été plus fort que moi et tu m'as 

vaincu. Je suis devenu un objet de dérision tout le 

jour, tout le monde se moque de moi. Car depuis 
que je parle, je n'ai fait que pousser des cris, que 
proclamer : violence et dévastation ! Car la parole 

de YHWH est devenue pour moi une insulte et une 
dérision tout le jour. Je dis : Je ne ferai plus mention 

de lui, je ne parlerai plus en son Nom. Mais il y a 
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dans mon cœur un feu ardent, renfermé dans mes 

os. Je suis fatigué de le porter, et je n'en peux 
plus. Car j’entends les diffamations de beaucoup : 

la terreur venant de tous côtés ! Exposez-le ! ou : 

Nous l'exposerons ! Tous les hommes qui étaient en 

paix avec moi observent si je bronche : Peut-être se 
laissera-t-il séduire, alors nous le vaincrons et nous 

tirerons vengeance de lui ! Mais YHWH est avec moi 

comme un homme vaillant et terrifiant. C'est 

pourquoi ceux qui me persécutent seront renversés, 
ils ne me vaincront pas. Ils seront honteux, car ils 

ne réussiront pas : Ce sera une honte éternelle qui 
ne s'oubliera jamais. » Yirmeyah 20:7-11  
 

Gloire soit rendue à Yéhoshoua qui me console et 

me fortifie. L’œuvre continue de se faire et de 

s’agrandir. Des milliers d’âmes sont sauvées au 

travers des réunions de réveil et des médias que le 

Seigneur nous a inspirés pour propager son 

Évangile. 

 

Je rends grâce à Yéhoshoua de m’avoir séparé, et 

de continuer à me séparer de toutes les générations 

d’impies. Certes, j’ai souffert pendant des années à 

cause des trahisons de ces personnes, mais 

aujourd’hui, je me réjouis de vivre 

l’accomplissement de la Parole d’Elohîm : « Parce 

qu'il vous a été gratuitement donné en ce qui 

concerne Mashiah, non seulement de croire en lui, 

mais aussi de souffrir pour lui, […]. » Philippiens 

1:29 



Tableau d’aide 
 

Abshalôm : Absalom Shim’ôn : Siméon 

Anti-mashiah : Antichrist Shemouél : Samuel 

Elda`ah : Eldaa Shiyloh : Schilo 

Éliy`ezer : Éliézer Shéol : schéol 

Éliyah : Élie Timotheos : Timothée 

Éliysha : Élisée Titos : Tite 

Eunike : Eunice Tobiyah : Tobija 

Eyphah : Épha Yaacov : Jacob 

Hanowk : Hénoc Yeroushalaim : Jérusalem 

Israël : Jacob Yirmeyah : Jérémie 

Iyov : Job Yishbaq : Jischbak 

Kena'ânéens : Cannanéens Yishmael : Ismaël 

Loukas : Luc Yitzhak : Isaac 

Mahalale'El : Mahalaleel Yizre`e'l : Jizreel 

Markos : Marc Yohanan : Jochanan 

Mashiah : Messie Yoqshan : Jokschan 

Matthaios : Matthieu Yéhoshoua : Jésus 

Moshé : Moïse Yéhoshoua : Josué 

Paulos : Saul Yéhouda : Juda 

Petros : Pierre Zimran : Zimram 

Philippos : Philippe  

Phygèlos : Phygelle  

Qetourah : Ketoura  

Routh : Ruth  

Sarah : Sara  

Shelomoh : Salomon  
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Du même auteur…  

 

• L'appel, Édition 2002 

• L’appel au Ministère, Édition 2005. 

• Le feu étranger dans les églises, Édition 2006. 

• La Captivité de l’Évangile, Édition 2009, traduit en 
anglais, créole haïtien, allemand, arabe, lingala, italien 
et roumain. 

• Pasteur ou chef d’entreprise, Édition 2010, traduit en 
anglais, espagnol, portugais, italien, roumain et 
suédois. 

• La prophétie biblique – la guerre entre les deux 
postérités, Édition 2011. 

• Entre les mains du potier, Édition 2012, traduit en 
anglais, allemand et roumain. 

• Entre les mains du potier, Nouvelle Édition 2012. 

• Le blé et l’ivraie, Édition 2012, traduit en arabe, italien 
et roumain. 

• Le blé et l’ivraie, Nouvelle Édition 2012, traduit en 
arabe, italien et roumain. 

• L’esprit de Jézabel, Édition 2012, traduit en anglais. 

• Église influente ou influencée, Édition 2007 

• Église influente ou influencée, Édition 2013, traduit en 
mandarin, italien et roumain. 

• Église influente ou influencée, Réédition 2013.  

• Les fruits de l’Esprit, Édition 2013, traduit en anglais et 
portugais. 

• Les fruits de l’Esprit, Nouvelle Édition 2013. 

• L’église de Laodicée, Édition 2014, traduit en roumain. 

• L’église de Laodicée, Nouvelle Édition 2014. 
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• La marche avec Dieu, Édition 2017, traduit en anglais 
et macédonien.  

• Jésus Mystère révélé, Édition 2017, traduit en anglais. 

• La marche avec Dieu, Nouvelle Édition 2018, traduit en 
macédonien. 

o La séparation entre la postérité de Yitzhak et 
Yishmaël, Édition 2021. 

 
 

À venir… 
 

• L'animalité de l’homme (ou de l’être humain)  

• Le combat spirituel 

• Le langage d’Elohîm 

• Le Congo 

• La bible de Yéhoshoua Mashiah (BYM), Pourquoi cette 
traduction ? 

• Yéhoshoua Mystère révélé, Nouvelle édition 

• L’appel au ministère, Nouvelle édition 

• Connaître son identité et sa position en Mashiah 
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